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ABONNEMENTS

 

EDITION QUOTIDIENNE—At Canada, tn

any, $6; six mois, $4.

EDITION HEBDONADAIRE-—Au Canada,

un any, $3 5 six mois, $7.

Pour tes Elate- Unis : Edition Quolidienne un an,

87.50 on or 3 Edition Hebdomadaire, un an, $2.50

enor. Les frais de port inclus dane les. deve cos.

RFF Les abonnements datent du Jer et du 25 de

On ne reçoit pus d’ubonnement, pourchaque mois.

moins de six mois. Les fruis de poste sont à la charge

de Pabonné. On adresse les lelères

ren Bureau du Pays, rive Dollard,

el communications

72

PEEE

è du

pablhiot
ht que

:

LE PAY
JOURNAL QUOTIDIEN

Par

D'rmmsière

ANNONCES

 

insertion, ÿ cantius par ligne ; chagwe

insertionsubeéquente, ? centine pur tique. Le carré

ve 20 lignes, $40 pour l'année et y45 pour six mois

te demi-eatré de 70 lignes, $23 pour Paunée el $18

pour six sois, avec le priritége d’un changement

mensuel. Adresers professionnelles n'excédant pas

© figues, $70 pour année, SG pour «le mois et 52

pour ua mois.

{$FJomle annonce euvaybe sans être accompagnée
-

‘unordre mentionnant le nombre d'insertions sere

nohliée pendant? six mois.
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NO. 185.
 

 

“x LE MAGASIN D'UNE PIASTRE
VIENT D’'ETRE OUVERT

NO. 264,

lci vous trouverez aux prix les plus réduits du Canada des articles utiles et de parure qui sont tous
vendus à 81.00 chaque, Ou trouvera :

Des plateaux pour 5 bouteilles,
Tapis de table,
Corbeilles à carte en argent,
Abats-jour en verre,
Raquettes,
Curiosités Indiennes,
Epinglettes et Pendants d’oreilles,
chaines,

RUE NOTRE - DAME,

AU

00

Horloges de Trente heures,
Bijoux en jals,
Réfrigéraut pour le beurre, Sunriers,
Vases et bouteilles de toilettu,
Cannes pour messieut 5,
Sleighs d’enfants,
Oiseaux chantant,
Chaînes pour messieurs.

Avec un millier d’aures articles qu’il serait trop long d’énumérer.

PAS DE HUMBUG ! VENEZ VOIR VOUS-MEMNES !

NO. 264, RUE NOTRE-DAME,
Vis-à-Vls le magasin de D, A, Harper, Cathedral Block, Montréal,
 

UN IMMENSE ETALAGE
  

D'HABILLEMENTS D'ENFANTS,
TELS QUE

HABILLEMENTS COMPLETS POUR ENFANTS.

HABILLEMENTS COMPLETS POUR PETITS UARCÇONS,

ITABILLEMENTS COMPLETS POUR ADOLESCENTS,

CHEZ

J. Gr. IKENNEDY & Cie.

31.Grande Rue St. Laurent. Mo: tréal.
 

Leur département d’habillements d'enfauts contient le plus grand assortiment du Uauada. C'est
probablement la seule maison enCanada qui tienne Un assortiment complet d'ihabillemeuts d’ado-
lescents, ur tous les âges. Leurfonds d'habillements d’enfants pourla prochaine saison s'élèvera à
2,000 habillements complets. Les prix seront extrémement modérés. Un peut se procurer des ha-
billements complets de petits!garçons pour moins de la moitié du cout de l’étofli.

HABILLEMENTS
 

Habillemments complets KuicKerbockerpouren-
sees $2502 $5.00ants,

“ «* écossais,

 

 
“ de cade
JG. KENNEDY « CIE,, ont ouvert l'étage

l’écol i 1s Sata 50 ‘“ d'écoles pour petits garcons 34. TE ‘
t Pe sc SLA 7:50 |

POUR ENFANTS:

 

 

Hnbillements complets de Byron pour
petits garcons.......... SLU0 a $7.50

“ Domaine ¢ A 21:50 a 87.50
Collége pour adolescents... 34.50 4 $9.50

‘ Visite + 8 . 51,50 à 59.50
immédiatement au-dessus de leur magasin pour

le commerce en gros de Draps, Tweeds, Habillements, etc.
Leur département de marchand-tailleurest sous lu direction d’artistes de premier talent. Les

pratiques seront très satisfaites de la coupe, ‘de la main d'ccuivre et du systéme correcte de ce dé-
partement.

Leurfonds monstre de hardes faites pour hommes occupe presque In moitié de leur grand éta-
blissement, et pour le genre, la main d'œuvre et les garnitures, I peut soutenir favorablement la
comparaison avec l'ouvrage ordonnédans la ville, Sian habillement complet ou une pièce ne don-
nent pas satisfaction à la pratique l'argent sera remis ou on prendra un noûvel ordie. 103

Dissolution de Société.

AVIS est par les présentes donné que la société
«jui à existé sous le nomet raison de J. B, Dépati

etCie, a été dissoute.
Alex. Dupuyest seul autorisé à régler les affai-

res de la susdite société et continuera les affaires
sous les nom de Alex. Dupuis et Cie.

J. B. DEPATI.
I. DUPUY.

Lt avril, bs-12H,

Marchand de Bois,

No. 98» RUE S'I. URBAIN.

A l'honneur d'informer le public en général
qu’il a ouvert son clos de Bois à l’adresse ci-dessus
où il tiendra toujours en mains toutes espèces de

Bois de service.
13 avrit 1870. am-130

GLACE ! GLACE ! GLACE ! !
Le soussigné à l’houneur d'informer le public

qu'ayant considérablement agrandi ses GLA-
CIÈRES, il pourra, cette année, fournir de la
glace à un plus grand nombre ce consommateurs
que parle passé,

Pourles prix s'adresser à

JOSEPH CHRISTIN,
119, Rue Sanguinet.

j 1 juil-107

PARFUMERIE VICTORIA.
RIGAUD & Cie.

45, Rue Richelieu, à Paris.

SAVON MIRANDA

 

 

Montréal, 17 mars 187),
 

A BASE DE SUC DE LYS ET DE LAITUE.
 

1! possède le parfum le plus exquis, mousse
abondainment et communiquea la peau le ve-

louté le plus parfait. 1] est complètement privé
d'acide et par conséquent inoffensif pour in peau,
11 suffit de l'essayer pour se convaincre qu’il ré-
unit toutes les qualités, que son odeur est persis-
tante, qu'il dure longtemps et défit toute com-
paraison,

 

TOLUTINE RIGAUD
 

Kau de toilette délicieuse, extraite du Baumede Tolu et des plantes les’ plus odoriférantesElle remplace avantageusement les eaux de Co-logne et Inatgres de toilette les plus estimés,
adoucit et raffermit la peau et lui communique
une nouvelle vigueur,

L'EXTRAIT D'YLANGYLANG kr LE
BOUQUET DE MANILLE.

POUR LE MOUCHOIR.
Ces deux nouveaux parfums que nous venonsd'introduire en Europe où ils ont regu Paccueil leplus erapressé, sont préparés avec l'Essence des

fteurs de l'Unona Odoranutissima que nous faisonsdistilleraux Philippines. Leurodeur est d'une sua-vité Inconnu, 1ls répandent succassivement sur le
mouchoir les émanations les pl s délicates. En
un mot, ils laissent loin derrière eux les Extrait
de Jockey Club, Violette, ete. Ne prendre que
ceux de notre maison, si on vient à les nvoir
purset de première main.

DENTORINERIGAUD
Ou Elixir Dentifrice à bâse d arnica pour tous

les soins de la bouche; !l rafferniit lesveet
préserve les dents de li carie. :

 

CREME DENTIFRICE SOLIDIFIBE.

On nesauralt trop recommander cette élégantenouvelle et délicieuse préparation ; elle donneaux dents Ja blancheurla plus éclatante,raffermitles gencives et n’a pas l'inconvénient des pou-pres et oplats dentifrices, qui contiennen lesouventdes acides dangereux qui attaquent l’éencoton,Delaisse aucun dept dans 1a brosse,
ns en rose et communique cettemême couleur aux gencives et aux Vèvres,

POMMADE MIRANDA.
HUILE MIRANDA.

 

Composées de substances Laniques et ortifi-antes ; elles possèdent un pay amdos plus douxet des plus agréables. On pent | Geritable trésorde la cheveltre. bles appeler lo vé

COLORIGENE RIGAUD.
 

LIQUIDE NÉGÉNÉRATEUR DE LA COULEUR PRIMI-
TIVE DES CHEVEUX,

En hult jours au maximum Sans emploi d’au-tune autre substance, Il rénd auxchevenx leur couleur primitive, sans tacher la peau, ni salir lenge et sans Tosenter lo moindre danger dans
e Colorigène diffde toutes les teintures dbase derategremonvendues jusqu’à ce jour et qui nécessitent l’em-pl oirtaourois Jianides différents,
ec, chez «JohnMontréal, chez MM. Devins et Holton" tele

| 1870,
 

IMPORTATIONS DU PRINTEMPS.

MCIVERET CIF,
201. Rue Notre-Dame, 201

Out maintenant ouvert leur Stock

du Printemps de

CHAPEAUX!
Célèbres Chapeaux de Soie de LINCOLN ET

BENNETT, de première qualité.
Célébres CHAPEAUX de SOIE de 5. et T.

CARRINGTON,de première qualité.
CHAPEAUX de Soic “IMPERIAL,” ne pe-

sant que 4 onces, les plus légers et les plus con-
fortables qui aient été manufacturés,
Chapeaux de DRAP MARRON ct de CASIMIR

NOIR.

Chapeaux CHRISTY'S OXFUORD,les dernières
modes.
Chapeaux TYRULBEen Feutre duret mou.

AUSSI,

Les célèbres * Chapeaux l’'URITAIN,” mainte-
nantsi 4 la mode,
Chapeaux cn FEUTRE pour les JEUNES

GENS et les enfants, en grande variété.
CASQUETTES UXFORD COELÈGE,
Casquettes de DRAP et ÉCOSSAISES,
Et un Assortiment completde Chapeaux Amé-

ricains en Fentre Noir.
7 avril. ant-124

   

CORPORATION DE MONTREAL

NETTOYAGEDES COURS.
AVIS PUBLIC est par le présent «donné que le

contrat pour l'enldvement des Saletés des Cours
dans les différents Quartiers de la Cité, a élé ac-
cordé à des personnes responsables qui enlèveront

de chaque maison, (grutis,) une fois par semaine
jusqu’à in fin de l'Eté, tous leg rebus, déchets et
saletés des cours; Ce service devra se faire entre
les dix lieures du soir et les huit heures du matin,
D'aprèsles termes du Réglement No, 46, tout. oc-

cupant de maison est tenu, sous une forte pénali-

té, de, se munir d’une boîte, où baril ou cuvette
imperméable ou autre vaisseau d’une grandeur
suffisante pour contenirtous tes déchets et rebuts
qui peuvent s’accumulerdejour en jour chez lui et
dans ses dépendances; ce baril ou autre vaisseau
comme susdit sera déposé surle trottoir en face
de chaque inaison ou logement, ou dans tout au-
tre endroit commode, désigné par le Chefde Po-
lice ou autre officier nommé à cet effet par le Bu-
renu de Santé. l’artout où il existe des ruelles ou
allées en arrière des maisons, les rebuts pourront
y être déposés; et tout occupant (le maison où lo-
cataire est obligé de mettre tous les rebuts, de-
chets et autres rellefs ménagers dans les dits ba-
rils, boite ou cuvetie comme susdit. Et tout oceu-
pant de maison ou locataire ou autre personne

déporeront ainsi les choses derebut de leur mai-
son ou logement en Vendrolt ainsi désigné dans le
temps qui sera fixé par le Bureau de Santé pour
que le vidangeur vienne les enlever. Jl est défen-
du do déposer commie susdit les dits déehets et re-
buts dans les rues publiques ou allées avant les
hult heures du soir précédant le matin fixé pour
In visite du vidangeur.

(Par ordre,)
CHS, GLACKMEYER,

Greffier de Ir Cité.

 

Bureau du Grefiler de la Cité
otel-de-Ville,

Moutréal, 8 Avril 1870, es-cfpa-= 150.

1870 IMPORTATIONS DU PRINTEMPS 1870.
VENEZ ET VOYEZ notre Salle d’Échantillons

au No. 5 RUE ST, SAUREMENT.
SERVICES à THÉ et à CAFÉ, RAFRALUHIS-

SOIR à Beurre et Plats à Confitures, HUILIERS
Four Diner et Déjeuner, PORTE-CARTES et GU-
ELETS pour Boire, etc, etc, Inqués,
Articies de goût de Birmingham, Épingettes,

«Pendant d'Oreilles, Chalues Plaguées en Or et en
Argent, Qhaines de Cheveuxjet d'Or, Colllers de
Dames, Épingles pour cravates, ete., ete.

A vendre a bon Marché aux Commergants.
HORSFALL & DOIG,

264.

 PAILLITES
| acte concernant ls Faillite 1869

 

DANS L'AFFAIRE DE

Fart,

dividendes seront payés.
JOHN WRYTE,

i Syndic Officiel.
| Montréal à Avril 1570, bs-120
 

Acte concernantla Faillite, 1869

DANS L'AFFAIRE LE

JOHN DIXON 51 BENJAMIN DIXON,

Faits,

 

Une seconde Feuille de Dividende a été pré
parée, sujette à objection jusqu'au DEUXIÈME
jour de MAT 1s76,aprèsquoi le Dividende serapayé

TR BROWN,
Syndie.

Montréal, 13 avril 1870, bs—131

$15.000
 

VENTE PAR UN SYNDIC
DUN MAGNIFIQUE

FONDS:BANQUEROUTE

Marchandises Sèches.

BONS MARCHES! BONS MARCHES!
A

406, RUE STE, CATHERINE,
(Place autrelois oceupée par Pros. Avehnimbault.)

 

 

Le fonds de Marchaudises Sèches de Goût et
d’Etape, valant plus de 815,000, appartenant a In
succession dufailli Prospère Archambault, sern
venu en détail, In vente commencant

Jeudi, le 14 courant,
et sera continuée, chaque jour, jusqu’à ce que l’on

ait disposé de tout le Fonds. PAS DE RESERV IS,
Le tout sera vendu à moitié du prix coûtant.

108, 106, Rue Ste. Catherine est, 406, 106,

Plus loin que la rue St. Denis,
PAR ORDRE DU SYNDI(C.

15 avril 1870, fi—130

(A TOUER.
 

Une maison à deux étages sur la Rue St. Domi-
nuinique, près du Marché St. Lausent. Possession
au premier Mai. Conditions faciles.

S'adresserà

DAVID LEBLANC,

Acton Vale, Et,

CHANGEMENT DE DOMICILE.

McMillan & Carson
Ont 'honneur d'annencerau public et 4 leurs pra-

tiques qu’ils ont transporté leur Bureau et leur

Magasin à Pétage supérieur de lu même maison
qu’ils out occupée pendant les seize dernières an-
nées, 158 et 130, RUE MCGILL.

Entrée—No. Lis,

DEPARTEMENT DU GROS.
Ils attirent l'attention des Marchands de l'Est

et de Ouest sur leur assortiment de vêtements
manufacturés avec soin.

Yêtements Confectionnés.
Us viennent aussi de recevoir du Marché de

Londres un assortiment choisi de Drapsde l’Uuest,

de l’Angleterre, Casimires, Tweeds, Patrons de
Veste, etc, etcdes meilleures manufactures, et

qu’ils sont à mème de faire sur mesure. 1ls croient
qu’il est inutile de parler de l‘excellente coupe et
du soin qu’ils apportent À la confection des vète-
ments; ils peuventde ce côté sontenir toute com-

paraison.

Les Messieurs qui désirent avoir des pautnlons
bien faits, de première qualité et à des prix mo-
«érés feront bien de s’adresserau No

148, RUE McGILL,
12 avril 1870 am=—129,

$ avril 1570,

 

 

CORPORATION DE MONTREAL
AVIS

Aux Hoteliers, Aubergistes, Caba-

retiers et Epiclers.

© Conformément aux dispositions de l’Acte de lu
Legislature de la Province de Québec, mainte-
nant en force, les HOTELIERS, AUBERGISTES
et CABARETIERS sont tenus de déposer entre
les mains du Grefller de ln Cité LEURS DEMAN-
DES de CERTIFICATS LE où AVANT LE

QUINZE MARS de chaque année, et ‘ chaque
demande sera accompagnée de In somme d’une
piastre pour couvrirles frais d'annonces et les au-
tres dépenses incicdentes.”

AVIS PUBLIC est de plus donné que toutes les
licences d'Epiciers, maintenant en force, doivent
être renouvelées le ou avant LE ler, MAI PRO-
CHAIN et que tous Epiciers qui seront trouvés
Après cette date vendant ces liqueurs spiritueu-
ses SANS LICENCE, seront poursuivis suivant
Ia loi, et que le Bureau des Présidents ne fera la
remised'aucune amende imposée pour toute telle
vente de Liqueurs Spiritieuses.

[Par ordre,}

CHS, GLACKMEYER,
Greffier de In Cité,

Bureau du Greffier deia Cité,
Hôtel-de-Ville,

Montréal, 14 février 1870.

A. BRODEUR,
Tailleur,

92, Rue Notre-Dame,
En face M.M. Préfontaine et Perrault,

cfps—84
 

EDOUARD DORION, de Monutal.aubergiste,

Une première et dernière feuille de dividende a
été préparée sujette À objectionjusqu'au VINGT-
CINQUIÈME jourd'avril courant, après quoi les

ANNONCES DIVERSES.

ALPHONSE DOUTRE & CIE,
COIN DEN

LIVRES NOUVEAUX.

Say J. B, Cours complet d’économiie politique,
Janus, Le Pape et le Concile,
Laudage, Le Christianismme et Roine,
Lanirey, Histoire politique des Papes,
Guyot (ALbé), La somme des Conciles,
Mgr, Maret, Du concile général et de la paix reli-

gieuse,
Cormenin, Livres des orateurs, 1se édition, ug-

mentée de portraits inédits.
Leroux, Des concliles ou de l’origine démocratique

du christianisme,
Lord Macaulay, Histoire d'Angleterre.
Huncroft, Histoire des Etats-Unis.
Michelet, Histoire de l‘rance.
Ls. Blane, Histoire de la révolution françuise.
Ls. Blane, Histoire de dix ans,
Lamennais, œuvres complets.

Debay, Hygiène et physiologie du mariage, his-
tolre naturelle et médicale de l'homme
et de la femme mariés.

Pebay, Philosophie du mariage, étude sur l'a-

mour, le bonheur, 1a fidélité, les sympa-
thies et les antipathlies conjugales.

Debay, Encyclopédie hygiènique de Ja beauté.
Barrière, Mémoire du Cardinal de Richelieu.
Langlois, Chronique de Michel Le Grand.
Hugo, Les misérables, les Travailleurs de ln mer,

L'homme qui rit, Chansons des rues et
«des bois, etc.

sue, Le Juif Errant, les Mystères de Paris, ete.

Gaboriau, Le crime d’Orcival, le I3me Huzard,ete.
Sand, La Comtesse de Rudolstadt,Consttelos, Cu-

dio, Théütre complet, ete.
Ltunartine, Poésies complètes, Graziella, Médita-

tion, etc.
A. Karr, Le cheminle plus court, lus Guèpes, ete.

Paris Hlustré ou Paris guide.

Classiques, Grecs, Latins.
Livres italiens,

Livre de Médecine.

Médecine légale, Orilla, Casper, Duvergié,
Matière Médicale, Bouchardat.
Maladies des femmes, Churchill.
Accouchements, Cazeaux,
Anatomie Chirurgicale, Velpeau.
Maladies Vénérienues, Hunter, Astrne, Vidld,
Maladies des yeux,“Carnet.
Auscultation, Barth et Roger.
Dictionnaire, Nysten.

Compendium of Medecine, Neil ¢t Simith,

Practice of medecine, Barlow.
do of Physic, Watson.

surgery, Iiricksen.

Droit Civil,

Demolombe, Duvanton, Boileux, Locré, Pothier,
Troplong, Huc, Zachariz, Pemante Vazëllle,
Berrlut Salnt Prix, Poujol, Desqutron,; Foull er
et Duvergier, DeBellefeuille.

Dictionnaires.

Répertoire de Merlin, de Guyot, Favurd de
Langlade, Corps du Droit Français, Galisset,

Droit Commercial.
Bedarride,

colin,

Procédure Générale.
Boncenne, Bioche, Rodière, Boitard, Carré et

Chauveau, Doutre.

Traités ex-professo.

MARIAGE. Rodière et Pont, Bonnet, Bello.
PREUVE, Bonnier, Solon,

JURISPRUDENCE.

Commentalres sur les lois anglaises, Blackstone.
Prescription, Leroux de Bretagne.
Revue historique du droit français et étranger.

Repertoire de Jurisprudence et question de droit,
Merlin.

Journal du Palais, Question de Droit, Merlin,

Coulon,
Surenchères, Petit.

Expropriation, Daffrey, Del Marmol,

Jugement, Poncet, }
Droit Naturel, Ahrens.

Actions, Bonjean.
Principe de droit, Pradier ¢t Fodéré,
Institutes de Justinien, Ortolan, Etienne,
Justice de paix, Bourbeau.
Salsie immobilière, Chauveau.
Droit maritime, Gauehy, Luechisi-Paili, Cau-

mont.
Droit international, Domin-l’etrushevecz, Pascal

Fiore.
Contrainte par corps, Felix,

Droit de Retention, Ragou.
Obligations, Laromblére.
Servitudes, Pardessus.

MUSIQUE.

Nous venons de recevoir Ia plus belle collection
de musique de Paris que l'ôn pulsse voir dans

cette ville, et nous invitons respectueusement le
public A venir I'examiner.

BLANCS.

Nous venons d'augmenter considérablement
nos blancs, de tout geure,

ALPHONSE DOUTRE ET CIE,

Coin des rues Notre-Dame et St. Gabriel.

21 fév, 86

AUX IMPRIMEURS!

S. COLLINS
FABRICANT

D'’ENCRES A IMPRIMER,
SPÉCIALITÉ

D'Encres de la meilleure qualité
NOIR DE JAIS.

POUR IMPRESSION DF

LIVRES BY JOURNAUX,

ENCRES DE COULEURS
DEPOT ET FABRIQUE

12. RUE FRANKFORT,
NEW-YORK.

Bravard  Veyrières, Pardessus. Ni-

 

 

M. CoLLINS est le fournisseur de la Mulson
LOUIS PERRAULT KT CIE,, à Montréal, et le
Pays, dont l'élégance typographique est si fort
remarquée, est imprimé avec

L’Encre à Journaux

COLLINS.

PRIX MODÉRÉS, toute encre vendue par la
Maison est garantie.
Les Imprimeurs, qui n'ont jamais employé ces

encres, sont invités à les essayer. Ils verront
qu’elles sont tout à fait égales sinon supérieures à
toutes celles que l’on trouve sur le marché.  Ne. 5, Rue St, Sacrement.

Montréal, 18 avril 1870, cm-132 30 avril. aa—144 81 janv.

Rues Notre Dame et St. Gabriel.

TITEL

 

AUX

ENTREPRENEURS et AUTRES.

AVIS PUBLICest parle présent donné, qu'aux
termes du Règlement No, 51, passé par le Conseil

de la Cité le, 15 Murs dernier, nulle personne ne
peut se servir de l’eau de lAquedue de cette Cité

pour des fontaines privées, où des tuyaux d'arro-
sage où pourles bütisses en voie de construction
oules manufactures, à molus que telle personne

nait préalablement obtenu du Suriutendant du
dit Aquedur une permission par écrit à cet effet
et n'ait payéles charges respectives portées au
tarif pour l'approvisionnemont d'eau en qureil
cas, dt que la pénalité imposée à ceux qui con-
treviennent aux dispositions du dit Reglentent a

ve sujet seront strictement misesen force.

Parordre,
CIS GLACKMEYER,

Greffiercde li Cité,

Bureau du Greltier dela Cité, }
Jôtel-cte-Ville,

Montréal, 7 Avril 1876, Letps-pes-1t

 

Dix pour Cent à Sauver.

ARRERAGES DE COTISATIONS.

TOUTES PERSONNES endettées envers la
Cité; pour Cotisations (spéciales ou générales)

somparlesprésentes notitiées qu'à défaut de puic-

ment immédiat, une augmentation de DIX

POUR CENT sera fait sur tontes Cotisations qui
resteront dues et non liquidées le ou après le

PREMIER MAT prochain, et en outre toutes les
propriétés qui seront alors endettées de deux an-
nées et plus, de cotisations où autres redevances

inunicipales. seront poursuivies en justice et
mises, pour être Veudues, entre les medns du

Sherif,

 

rar ordre.
JAMES F, D, BLACK,

Trésorierde ta Cité,
HOTEL-DE-VILLE 4 à

Montréal, 7 Avril Isiu $ bfpz—135,

CHARBONET COKE
A VENDRE PAR LE SOUSSIGNE,

Coke de Newcasile.

Charbon Ecossais pour Engins.

Gros Charbon de Lehigh,

Petit do do

J. 0 E.SHAW,

LL RUE COMMUNE,

13 avril. 131.

U PREMIER MAI prochain, MM, BAY-
+ LIS, WILKES «& Cie, fabricants de Vernls of
d’Encre d'Imprimerie, transporteront leurs éta-
blissement, No. 22, RUE NAZARETH, où ils
invitent les marchands à vonir visiter leur as
sortiment de Vernis, ete. ete.

14 avril 1870, hs-151

 

CORPORATION DE MONTREAL,

Département de l'Aquedue.
 

Le comité de l'Aquedue désirant l'avancement
des travaux d’agrandissement du Réservoir de la
rue McTavish, ct voulant en même temps donner
une plus grande facilité aux Entrepreneurs, de se
procurer de la pierre pour bâtir, le soussigné est
autorisé à traiter avec les personnes qui désire-

raient se procurer de la plerre du dit ervoir,
et qui s’engagernient à extraire In pierre et à
l’enlever à leurs propres frais et risques.
L'ouvrage devra se fuire sur la surveillance du

soussigné.
LN, LESAGE,

Surintendant de l’Aqueduc.

Montréal, Hôtel-de-Ville, }
2 $mars 1870. es-cfps-117,
 

GLACE! GLACE! GLACE!

Conditions pour fournir de la Glace pen-
dant l’anné 1570.

 

Pour être livres tous les jours (deux fois le Ma-
medi pour la consommation du Dimanche) du
premier jour de Mai au premier jour d'Octobre:

 

10 livres par jour pour Ia saison...... 3.0
2) do do do ...... 7.
3 do do do ...... 9,50
40 do do do ...... 11.50
59 do do do 13:50
10 do do pour un mois... 160
20 do do do ......200

La Glace sera livrée pendant le mols d'Octobre
{trois fois par semaine) aux personnes qui le dési-
rerant, aux prix ci-dessus dans la proportion d’un
mois,
Les plaintes contre les conducteurs des voitu-

res pour négligence seront promptement prises
en considération. Dans le cas «omission dans la
délivrance de la glace, on devrn linmédiatement
en donner information au Bureau, et la délivrance
sera faite immédiatement,

1ies Vapeurs, les Hôtels, etc, scront pourvus
a quantités plus considérables à des conditions
I es,
Conditions: — Strictement payable au comptan

et d'avance,
D, MORRICR à CIE, 230, Rue McGill,

(Quatre portes du carré Vicitorin,)
2 mars,-em. 

ANNONCÉSDIVERSES, | ANNONCESDIVERSES._
A LOUER
UNE MAISON des mieux situés, ayant
vue sur le St. Laurent, avec Jardin et
dépendance, située au débarcadaire de

AUMIEEL In traverse de Longueil. Cette propriété
est des plus convenables pour une famille privée,
ou pour une Maison de pension, Loyer très bas.

s'adresser à
adre ! IRS. CONTANT,

No, 257, Rue Cralg.

}je

|

    

122-jn0

BAS-CANADA,
mt SSSR: | Cour Supérieure

MONTREAL.

No, 1125,

DANS L'INSTANCH

| Le MAIRU, les ECHEVINS et les CITOY ENS

de la Cité de Montréal,

Requérauts enexpropriation sur les Hues Stanley

Drummond et st. Janvier,
et ’

GEORGE MOORE & JAMES MOORE, tous deux

de ta Cité et du Distriet de Montréal, faisant
uflitires en société sous les nom et raison de

sida J. Moore, comune chapeliers et fourreurs,
Propriétaires,

 

AVIS PUBLIC est parle préseut donné que les
requérants ont. déposé au Greffe de cette Cour,
wt some de mille deux cents quarante deux dol-

lars et douze cents, prix et compensation de l'ini-
meuble acquis par eux par vole d’expropriation
loreée, el suivant les statuts 27e et Se Victoria,
chapitre 60, et dont la description est commie suil
savoir :

UN MORCEAU DE TERRE borné au Nord-lont
et au Sud-Ouest par la propriété de ln sue-
cession Delteaujeu, au Sud-Est par la rae St,

Janvier, et an Nord-Ouest par le résidu de In

propriété d'A. M. Foster ou ses représeu-

tants, tel que divisé par le nouvel aligne-
ment de lutue St, Janvier,

Et ilété ordonné que par un avis à étre inséré
deux fois par semaine pendant trols semaines
conséentives dans deux papiers-nouvelles de celle
Cité de Montréal, l’un en Anglais l’autre en Fran-

itis, toutes personnes ayant droit de former op-

position «ur tels deniers, fussent appelées et no-

iilées et elles sont par les présentes appelées et

uotifiées d'avoir à le faire par écrit au Greffe de la
dite Cour, dans les six jours qui suivront les trois

sengines depuis Ia première insertion du présent
avis, pour être procédé sur icelles, suivant la loi.

HUBERT, PAPINFAU & HONEY,
PCR.

readu Protonotaire, }
Montréal, Guolt 1867, + ti-bips-129

Nouveautés en Jupes

MCCLURE & TELFER,
JUPES PIQUELSpour Re, 4d,

 

 

 

OUVRAGES FRANÇAIS EN LAINE Dic 3

BERLIN,
Quelque choso tout à fait nouveau, montré pour

In premiere fols aujourd'hui,
 

PANTOUFLES,
DHAPEAUX,

COUSSINS,
CHAIBES,ote.

KONTAGS,
PELLERIN KS,

et MANTKAUX.
 

La premiere vente de cent douzaines de COIL
SETS à Is, 103d. lu paire. Dans quelques jours, on
en offrira Un autre lot À Is.6d, la paîre.

 
VETEMENTS DE DIESSOUS

Pour Dames et Demotselles,

Ouvert aujourd'hui
UN LOT SPÉCIAL

lenucoup au- lessous des prix réguliers.

COLLETS DE DEMOISELLES,
Lis, 104, 29, gd, 35,, 59,8

ROBES DE NULT, 3s, 9d,, 48. 6d., 59,, 18, Jd.

COLLETS DE DAMES, retroussés, frillés et hro.
dés, 38, 9d., 68. 68, Kl., et 1s, 6d,

 
Ou sollicite une visite.

38 RUE NOTRE-DAME, 394. 81

‘ Cherry Pectoral d'Ayer,
Pour les maladles de la Gorge et des Pons

mons, telles que la Toux, 1e Rhtume,

ln Coqueluche, Bronchites,

Asthme et Consomption.
 

Fest sûr que dans l'histoire de la médecine,
aucune préparation ne s'est emparée de in con-
flance des hommes, comme cel excellent reméde
pourles affections pulmonaires.
F endant une longue série d'années, et parmila

plupart des races humaines, 11 à été d'autent plus
estimé qu’ila été mieux connu. Son caractère et
son pouvoir uniformes à guérir les diverses affec-
tions des poumonset de la gorge l'ont fait connal-
tre comme un véritable préservatif de ces mala-
dies.Tandis qu’adapté aux formes moins dangerett-
sesde maladie etauxjeuves enfants,llesten même
temps le remède le plus efficace quil puisse être
prescrit pour la consomption naissante el les affec-
tions dangereuses de la gorge el des poumons
Comme préservatif contre les attaques du Croup
il devrait se trouver dans toutes les familles
et vû que chacun est sujet au rhumeet à la toux,
tous devraient être pourvus de cet excellent remè-
pour ces maladies, -
Quoique l’on croie que la Consomption chronique

soit incurable, il y a en un grand nombre de na-
Indes guéris et rendus À une santé parfaite parle
Cherry Pectoral. Ses propriétés curatives sont
telles quo les maux de gorge et de poumons les
plus obstinés sont guéris très promptement; lors-
que tous les autres remédes ont échoué le
Pectoral a donnél'effet désiré,
Les Chanteurs o8 les Orateurs en épreuveront

du soulagement.
Asthme ceux qui sontaffecté de l’Asthime seront

complètementguéris.
Les Bronchétes, sont généralement guéries en

prenant le Cherry Pectorat en petites et fré-
quentes doses.
Pour la Touxæ et le Rhume, on ne peut avoir de

meilleur remade. Prondre de petites doses trois
fois par Jour et mettre les pleds dans l’eau claude
le soir durantle cours de la maladie.
Pour l’Infiuense quand elle affecte la gorge et

les poumons, suivez le même traitement.
Pour la Coqueluahe, pronez de petites dosestrois

ou quatre fois par jour.
Pourle Crowp, prendre de bonnes et fréquens

tes doses Jusqu’a ce que la maladie soit abattue,
Aucune famille devrait 66 trouver saus Cherry

Pectorat, en cas d'attaque de ces maladies. Si on
en fait usage au temps convenable, on épargnera
au patient beaucoup de souffrance et de douleur
qu’il aurait subles en attendant du soulagement
d’un autre côté. Parents, gardez-le dans vos male
sons en cas de besoir Vous pouves par son Influ-
ence sauver la vie de ceux qui vess sont chers.
Ses vortus sont si blen connues que nous n'avons

pas besoin de publier de certificats en sa faveur,
mais nous pouvons assurer le publio que ses qua-
ltés curatives seront toujours les mômes
Préparé par le Dr. J. O. AyeretCle, Ohitfstes,

Iowell, Mass, et vendu par tout le monde.
ler. février 1070, © ofpa—dm, 
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Suite

Durantcelle explication, une idée
d'abord flollante en mon esprit, y
gail pris figure et m'eutrainaita une
élérmination subite. Me rapprochant

d’eux :— Monprojet, leur dis-je, est
de monter au Colombier.
Sans me laisser achever, Mile d'AI-

beins se véeria : — Dans celle sai-
son L.. par ce temps-là L.. que comp-
lez-vous dont y trouver qui nous ail
échappé?
— Ju comple ytrouver cetle domes-

tique chargée de conduire l'enfant,
Celle Alfathe même, sousles trails de
la vielle Gallion recueillie par votre
granger, Quand nie revient le souve-
nir de lu nuit de touriste que j'ai pas-
sé aur mois d'août vers la charbonnie
le, il me rappelle la secousse qui lui
oil causée MON OM et MON visage ;
ses essais répélés pour me parler ; la
colère du charhonuier contre elle et
si tentative de meurtre sur moi : tous
ces Incidents me (lésignent Agathe et
me confirment dans celte idée que le
sac caché si soigneusement par elle
contient la clef de toutes nus supposi-
tions, — Eu toute hypothèse, il est ar-
gent queje m'en assure.
Termetle entra pour mettre le cou-

vert; Mlle d'Albeins étant occupée
avec elle, je dis à l'abbé qui voulait
me reteulr en me montrant des nitées
menacantes : — Non, je ne puis rester
ici, près d'elle, ignorant à quel degré
je suis libre, de vois bien «éjà que
Laure n’a brompé par sa prétendue
maladie, dont la feinte, en me fermant
sa porte, lui donnait le temps de s’as-
surer la possession de son fils. Cette
action ue suffit point cependant à no-
tre rupture eb i mon entière conviv-
tion. Je veux pour la juger complète-
ment savoir de la main mème de Vi-
tal quelles circonstances ont précédé
cet abandon. Délié par lui de mes ser-
ments, je me sentirai plus complête
ment absout du passé.
—Allez done, mon enlanl, vous

avez raison. J'espère que vous trou
verez les chemins praticables et nous
vous donnuerons de bons guides. , Moi-
mèmeserais empressé à vous accom-
pagner, si je ne pensais avoir un
autre «levoir à remplir. Songez-vous,
Térence, qu'une personne inquiète
attend sans doute bien impatiemment
une réponse à sa réclamation et qu’il
serait fächenx qu’elle la vint chercher
Jusqu'ici ?
Grand Dieu! oui! Voire prévoy-

ance est. assnrément bonne. Vous
vous charges d'aller la prévenir ?
—Si vous Me jugez capable de rem-

plir ve rôle ?
—Certes, je crois bien !
—Alors, quet programme me lixez-

vous ?
—Celni même que vous indiquera

la vérité et votre conscience, cher
abbé, au surplus vous n’en acceple-
riez pas d'autre.
Deux heures plus lard nous nous

séparions sur la route ; lui descendait
prendre le premier convoi ; je gravis-
sais la montagne derrière deux vigou-
revx bouviers de la Montanèse char-
gès de couvertures, de provisions et
de lous les engins nécessaires à une
‘expédition en pays sauvage.

L'étonnement fut immense à la
grange des grands lurlands, quand
à la chute du jour, on m'y vit parai-
tre. Le panvre logis s'en trouva tout
bouseulé.
Le zèle du l’ierron se manifesta

d’abord par des bourrades aux mar-
mots qui faisaient griller des faines
et encombraient le foyer, oùil jetait
d'énormes brassées d'ailes de sapins.
Quand je fus un peu dégourdi par
cette bonne flambée, je demandai la
vieille Gathon. Pierron alluma une
lampe pour me la montrer. Quand
je parus devanl elle, le visage bien
éclairé par la lanterne, je retrouvai
sur sa figure, comme au mois d’aôut,
la mènie surprise inquiète—obseurcie
celte fois, comme estompée par une
sorte d'hébêtement sénile. Ses re-
gards, affaiblis et troublés, cligno-
tants & la lumière, semblaient cher-
chier avec crainte d'autres personnes
derrière moi. Aux premiers mots qui
lui échappant, me prouvèrent son
identité, je vis bien que le tricorne
des gendarmes lenail une grande
place dans les visions de sa solitude.
C’eut été un mince Liomphe et un
mauvais résultat que d’effrayer cette
vieille pécheresse ; je préférai y
mettre du lemps et de la douceur
our la convaincre. Alors, avec des
armes et d’interminables effusions,
clle mefit l'histoire de ses malheurs.
Douze ans auparavant, elle, femme

de cinquante,avait eu un amoureux, Il
s'en trouve de toutes sortes, et les cui-
sinières en retraite, pourvues de leur
écule,. en manquent rarement. —
elui-ci, savoyard de la Maurienne

comme elle, averti de la mort de M.
Reymond et du legs qu’elle en héri-
tait, se trouva sur son. chemin à son
départ. Quand il connut sa mission el
la sommequ’elle portait, le diable se
mit entre eux et ue tarda pas a faire
asser l'héritage du neveu de Vital
ans les mains du prétendant. Com.
ment la scélératesse et la complicité
de ces deux êtres commencèrent-elles ?
Quels arguments employa-t-il pour
faire capituler la conscience de cette
malheureuse ? Ce sont des secretsen- 
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tre eux. Cette fille que je n’avais pas
reconnu sous sa dégradation actuelle,
je l’avai vu eneffet chez Vital qu’elle
a servi quinze ans durant: elle con-
naissait donc parfaitement le secret de
la naissance de mou fils. Jadis elle se
montrait brusqueet taciturne, jem'en
souviens ; mais en somme active et
fidèle : point trop cupide puisqu'elle
suivit ses maîtres appauvris parla
prascription.. Il fallait bien que
son caractère eût donné des garanties
pour que mon digne ami lui edt

confié ce qui lui restait de plus pré-
cieux. Quelle prompte démoralisa

tion produisit dans ce cœur, hounète
jusque-là, une passion tardive, ex-
ploitée par un coquin ! Elle fut sou-
daine et complète puisqu’elle l’amena

au sacrifice du pauvre petit, perdu

par eux dans une fondrière, où la
mort seule devait le trouver. Bien

|

n’y seraient admis que pour devenir

que la vieille gardât assez de ruse

|

officiers, soit dans la milice active soit

|

donnée.

pour essayer de me faire croire à un
accident involontaire, je restai très
corivaineu que cet abandon n’avait
été consenti par elle que pour con-
server la vie même à l'enfant—au

cette apparence de salut.

plices allèrent | vraisemblablement
cacher leur infime butin dans leur
pays natal où nulle enquête ne les
troubla. Pourquoi revinrent-ils plus

tagne même ? La dépouille de l’orphe-

lin s’était-elle fondue dans le vice ?
ou leur cupidité la trouvaitelle in-
suffisante Put ce de leur part insou-
ciance de coquin ? ou vague remords
et désir de connaître les suites de leur
crime? Les deux suppositions peuvent
être justes : la première à l'égard de
cet homme endurci dans le mal,
l'autre s'appliquant à sa compagne en
qui tous les instincts honnêtes
n’étaient pas absolument morts. Je
m'’appliquai du moins à en faire vi-
brerles cordes enelles ; je lui promis
un asile à Chaverny, où les exhorta-
tions de M. Joubert lui assureraient
les derniers bienfaits désirables à sa
vieillesse : le repentir et la miséri-
corde. :
Sur ma promesse affirmée de ne la

point livrer à la justice, elle ne fit au-
cunedifficulté de me laisser prendre
le sac de cuir sous la dalle qui le ca-
chait. J'en opérai le dépouillement de-
vant le flamboyant foyer de Pierron;
bien des papiers insignifiants, conser-
vés par ignorance, y furent jetés —
d’autres surtout le testament complet
dé mon vénéré ami, éclaircirent tous
mes doutes, confirmèrent toules mes
suppositions. — Cette enseignement
du passé me fut amer au premier
goût. — La vérité qui s’y révélait in-
sultait à mes rêves juvéniles el répon-
fait par la honte du parjure de Lau-
re à l’accent désespéré de mon héroi-
que constance. — À mes ‘appels, à
mes scrupules, à mes combats,l'ironie
seule faisait écho s'amusaità sonner
un glas funèbre surl'ensevelissement
de mes jeunes illusions. — De ce dé-
chirement profond, comme d'un en-
fantement douloureux, ma liberté s'é-
lançait et bientôt elle dominait tout
par les radieuses espérances qu’elle
me permettait.

ll'était tard, dans la nuit, lorsque
que encapuchonné de mon  caban, je
rejoignis mes conducteurs enfouis au
fond de la grange dansun amas de
feuilles de hètres.

C'était là, dans cet endroit que
Lucile avait soigné, guéri, sauvé mon
fils! au milieu des ténèbres mêmes
j'en revis la scène ; j'en suivis les
péripéties, et, endormi, je rèvai que
c’était moi, nonlui, qui me débatlais
dansla fièvre ; que la fée paraissait et
me calmait en mettant sa blanche

de 25 corps de volontaires dans les

runswick et de la Nouvelle-Ecosse
gui attendent des armes. Il faudra
,000 carabines pour les armer.

tée de $200,000,cette année.

écoles militaires qui
temps.

Surl'item de $80,000 pour les écoles

de ces écoles.

miter le lemps du cours.

dans la milice de réserve.

des casernes, a été adopté.

nonnières, M.

a fait éclaterles rires de la chambre

en croit des informations apparem
ment bien fondées, serait mort céliba
taire !

reurs de bois, a été adopté.

comune allocation aux sauvages, On
été aussi adoptés.

la Chambre pendant les premier

L'estimé de $508,831, pour la co
lection du revenu, a été pris en cons

ton et Connell.

rieur ont élé adoptés.
Le comité a rapporté progrès.

gués de Riel, en faisant une questio
sur ce sujet.

n'entretenait aucune relation officie
le avec MM. Scott et Ritchot.

d'Ontario n,
question.

seul, juridiction sur!

 

On peut |frayera la route, ouvrira les
réduire les dépenses en fermant les ges disparus sous la végétation depuis

ont fait leur 1821,

L'item de 8250,000 pour entretenir

McKenzie fait quel-

L'item de $69,990 pour dépenses
contingentes des travaux des mesu-

Les items de $8,321 pour inspection
des bateaux-à-vapeur el de $6,000) une distance de 510

Surl'item de 8139,000 pour dépen-
ses diverses, M. Holion a donné avis
qu’il proposerait que le montantsous le
titre de $75,000 pour dépenses impré-
vues, ne soit pas appliqué sans un or-
dre en Conseil, et qu'un compte dé-
taillé de ces dépenses, soit mis devant

quinze jours de la prochaine session.

dération et a donné lieu a une discus-
sion entre MM. McKenzie, Tilley, Bol-

Les ilems des Douanes et ceux du
Département du Revenu de l’Inté-

M. Dufresne s'est permis de lever
un coin du voile qui couvre la con
duite des ministres envers les délé

Sir John A. McDonald s'est conlen-
té de répondre que le gouvernement |coule au

Quant
à leur arrestation, le gouvernement

L'expédition à la Riviere Rouge.

Doit-on croire à une expédition pro-
chaine à la Rivière Rouge ? Le gou-
vernement couronnera-til de cette
faute suprême la série des maladres-
ses qu'il a déjà commises? Bien que

un nombre suffisant. Il n’y a pas moins| pêche du 18 courant venue de Wind-
sor, nous apprend que les deux stea-

rovinces de Québec, du Nouveau- (mers, Algoma et Chicora ont regu I'or-
dre de se tenir prêts à transporter 500
hommes chacun pourle 2 Mai.
On assure qu’à la même date il par-

L'Hon. M. Holton a dit que les dé- tira du Fort William un fort détache-
penses de la milice seraient augmen- |ment, espèce d'avant garde qui

orta-

s’assurera des provisions et
préparera les campements.
Les embarcations dont on se servi-

militaires, Sir G. E. Cartier a expliqué ra contiendront 20 hommes chacune,
les réformes projetées dans le système |elle seront à fond plat, taillées en

On a pensé à limiterle pointes, et marcheroñt au moyen de
nombre de ceux qui suivraient ces rames.
écoles proportionnellement au nombre des Métis comme courreurs, bateliers
de volontaires du District dans lequel| et guides.
se trouve chaque école, etaussi de li-|en avant des liommes chargés de

Les cadets faires des dépots de provisions en di-
vers endroits, mais l'idée a été aban-

On se servira des Indiens et

On se prépare à acheterdes
quantités de vivres, des couvertures,
à noliser des transports etc, et l’on

, [tout cela demande uneflotille consi-
attendu qu’autrefois M. Cartier a dé- dérable, et la marche d'un tel corps
couvert qu’il appartenait à la ligne de

tard en charbonniers dans cette mon-

|

Jacques-Cartier lui-même, qui, si on
sera évidemment lente et pénible.

chemin de fer.

‘8 Washington.

1

i" la route de St. Paul et Pembina.

de 35 milles de là.

milieu
J-

Supérieur et Winnipeg.

visions, par les
portage

hommes,

On avait résolu d'envoyer

espère que l'expédition sera prête à
Sur litem de $15,000 pour les ca-| se metire on route versle 10 mai. Si

la colonne peut partir le 15 juin, on
moins pour leurrersa conscience, par ques remarques auxquelles M. Car-|n'aura point trop à se plaindre. Le

tier a répondu en se disant descendant

Après leur forfait les deux com-

|

en ligne directe du frère du grand-na-
vigateur de St. Malo ! Cette nouvelle

transport de 2,500 hommes, empor-
tant deux mois de provisions, des
chevaux, de l'artillerie, du bétail,

L'expédition se réunira à Colling-
-{ wood, sur la Baie Georgienne, à 97
- milles de Toronto, d’où y conduit un

Les troupes Lraverse-
rontensuite les lacs Iluron, Supérieur,
et se rendront au Fort William, dans
la Baie du Tonnerre, à l'extrémité
Nord Ouest du lac Supérieur, et à

milles. Les
{| troupes auront ensuite à franchir le

canal du Sault Ste. Marie, d’une lon-
longueurde 2,000 verges. Seulement,
il se presente ici une difficulté. Le
canal forme partie du territoire des
Etats Unis; la ligne frontière recon-
nue parle traité de 1813, nous prive
de ce passage. Il sera donc nécessaire
d'obtenir l'autorisation du cabinet de

Si les Etats Unis nous,
accordeut cela, ils pourraient tout
aussi bien nous permettre d’aller par

Les véritables obstacles de la mar-
che de la colonne commenceront au
fort William. On devra se rendre d’a-
bord au Lac La Pluie, éloigné de 28
milles, où l'on vommencera à se
servir des Dateaux. La premièrestation
après se fera surles bords de la riviè-
re Winnipeg navigable à unedistance

La rivière offre un cours sinueux et
n lent, et une largenr d'environ de 25

verges, avec une pente d’à peu pres 13
pieds sur 35 milles de longueur. Elle

d'une vallée unie,
marécageuse, d’unmille de largeur. À
ce point se trouvent trois portages de
cinq milles de long, s'élevant à un

à niveau de 205 pieds, et traversant la
terre haute, entre les niveaux des lacs

Danscette parlie de la route, les
bateaux devront être transportés par
des bœufs oudes cheveaux,et les pro-

car les
de la Prairie sont de vérita-

bles mal'écages. On reprendra ensuite
la route par eau,descendant la rivière

notre confiance soit mince dans les
capacités de nos hommes publics,
comme les intérêts de la métropole se
trouvent en jeu, nous sommes plus
rassurés, attendu qu’on ne fera rien
sans les avis de Domning street. L’An-
gleterre, nous l'espérons, ne se four-
voiera pas, caril pourrait survenir des
complications internationales. aussi
faciles à prévoir, aujourd'hui, qu’à pré-
venir.

de la savane, obstruée d’amas de bois
jusqu’au lac de Mille Lacs. Ge dernier
renferme une innombrable quantité
d’ilots, eta un aspect sauvage et ro-

On entrera ensuite dans la Seine,
qui, large de 109 à 200 pieds court au
travers d'une vallée boisée, et condnit
après une route de 10 milles aux Pe-
tites Châtes, à leur jonction avec la

Il est facile de voir par le tracé de
cette route les difficultés de tout. genre
qu’elle présente. Il suffirait de 500
hommes pour tenir en échec une
armée, et les troupes régulières,
excellentes pour combatlre en rase
campagne,s’entendent peu à la guerre
d’embuscades et de partisans.

Quoiqu'il advienne, le correspon-
dant de la Tribune, à Ottawa, termine
en disant qu’il pense que le ler Juin,
l’expédition partira de Collingwood,
arrivera vers le 10 au Fort William,
pouratteindre le Fort Garryvers le 12
Juillet.
Au lerd'aout l’ordre sera rétabli à

la Rivière-Rouge, et vers le 25, après
une course de 000 milles à travers la
prairie sousle ciel puretles brillantes
étoiles du Nord-Ouest, nous attein-
drons les limites du mondecivilisé,
les bureaux télégraphiqueset les rou-
tes à St, Cloud. En tout, la campagne
ne durera que 10 à 12 semaines et
sera certainemement heureuse.
Espérons que cet itinéraire ne sera

franchi que par des messagers de
paix, et, qu’avant le ler aout, toute
celte malheureuse affaire sera réglée
à la satisfaction générale.
 

Nouvelle-Ecosse.
 

Le mécontentement, dans la Nou-.
velle-Ecosse, prend chaque jour des
roportions plus alarmantes pour la
onfédération ; la défaveur est géné-

rale, et tous les efforts de cette pro-
vince tendent à se débarrasser du
fardeau fédéral qu’elle ne peut plus
supporter. Il y a quelques jours,
l'hon. M. Wilkins, procureur général
de la Nouvelle-Ecosse, a soumis à
l’Assemblée Législative de cette pro-
vince une serie de résolutionsdans les.
quelles il entasse les nombreux griefs
de la Nouvelle-Ecosse contre la con-
fédération. Il demande à ce qu’une
adresse soit présentée à Sa Majesté
poursavoir si dans le cas où le Gana-
da deviendrait indépendant, le gou-
vernement de la Grande Bretagne
voudrait Ini permettre de prendre
rang parmis les nations libres et in-
dépendantes, et de plussi cette favenr
serait étendue aux provinces qui dé-
sireraient se retirer de la confédéra-
tion. Apres avoir posé des questions
aussi significatives, 1l expose des réso-
lutions tendant à exprimerles protes-
tations de la province contre sa réten-
tion par la force et contre sa volonté
dans la confédération sous l’acte de
l’Amérique du Nord 1867, et déclarer
en outre que si elle n’est pas déliée
de cette confédération, ce sera par
l’oppression d’un peuple faible et
sans ressources par un pouvoir fort
dominant, et contrairement aux pri
viléges constitutionnels de même qu’à
la justice, à laliberté et aux principes
du droit national et civil.

Voici où en est arrivé aujourd’hui
la Nouvelle-Ecosse et de quelle façon
elle exhale son mécontentement ; elle
a été la première a donner le signal
de la révolte ; qui sait si cet appel ne
sera pas entendu par les autres pro-
vinces?

 

Le Bal des Citoyens en l’'honneur
du Prince Arthur.

Comme nous l’annoncions il y a
quelques jours, le Bal donné parles
citoyens de Montréal, au Prince Ar-
thur, aura lien lundi, le ? Mai pro
chain.
Ce Bal esl organisé par un comité

composé des citoyens les plus mar.
quants, lant anglais que canadiens, et
se donnera dans la magnifique salle
St. Patrice. Les préparatifs qui se
font en ce momentpour en assurerle

di. La réponse triomphante de M. Cassidy
n'est qu’une pétition do principe et je crois
quit n'est pas fiché de n'avoir pas l'occasion
‘essayer d'en donner une autre. ;
Une des pierres à ricochet de M, Cassidy

devra servir à réconcilier un bon nombre des
adversaires de l’Institut. Je cite de l'imprimé:

Lejuge :—Tous les Evêques de France pen-
dant quatre siècles ont donc été hérétiques!
M. Cassidy :—Je demande pardon à l'hono-

rable juge, il y a une distinction essentielle
entre le gallicanisme des parlements et le gal-
licanisme du clergé. Les libertés gallicanes
pouvaient favoriser les empiètements des parle-
ments ; elles ne consistaient pas à reconnaître
de fait leur juridiction en matières ecclésiasti-
ques. Les Evéques niaient jusqu’à un certain
point la juridiction du Suint Siége surleurs dio-
cèses dans les choses de discipline, mais ils
n'ont jamais cessé «le protester contre le pouvoir
que s'attribuaient les juges civils de réformer
leurs décisions,
Quoi! les Evéques de l‘rance côntestaiont

quelque chose au Pape! Les Evêques, déléga-
taires du Pape, oints par le Pape, récusaient
son autorité, même dans des affaires de disci-
pline!

El nous n’aurions pas le droit de protégur
nos Corps et nos tombes contre l'opprobre!

Les Evêques de France, comme celui de
Montréal, voulaient aussi l'infaillibilité. C'est
pour cela qu’ils repoussaient la suprématie du
roi, comme celle du Pape. C'est pour cela
que nous sommes reconnaissants au pape et au
roi, qui à eux deux réussissent à empêcher les
catholiques de se dévorer entre eux.
Quand M. Cassidy voyait décroitre les

congrégations convoquées ici pour l'entendre,
il sentait le besoin de sortir de cetle enceinte
pour en appeler au bon vouloir d’un million
de catholiques. Les circonstances changeant,
il s'adressait & deux millions,
Je le crois trop modeste: il sera entendu

par plus de deux millions ; car le bruit de ce
scandale sortira du pays. Mais j'ai l'ospoir
que nous serons entendus aussi, partout où il
le sera. Et j'ai assez bonne opinion des ca-
tholiques, qu’ils soient Canadiens, Irlandais,
Américains, Français, Allemands, Espagnols,
pour m'arrêter à la conviction que les applau-
dissements nc seront pas pour le succès de
la défense. Quelle est la doctrine de la
défense ?
Un catholique meurt, son évêquelui refuse

la sépulture ; il peut en appeler au métropoli-
tain, dont le siége peutêtre à 500 lieues de dis-
tance ; après six mois, le métropolitan approu-
vera son diocésain;—On va à Rome, 3,000
lieues; cn arrive au commencement d’un
concile ci tout le monde est occupé, où cha-
cun dit : votre homme est mort, il peut atten-
dre. Cela peut aller aussi loin que l'appel de
l'Institut et celui du séminaire, qui durent de-
puis cinq à six ans. Et le mort est là, un
père, un frère, un ami, dont la voix vous pour-
suit darsle silence de la nuil et qui dit: Jet-
tez sur moi, je vous en prie, un peu de terre.
Et tu mihi terraminjice !

Et tout cela pour arriverä un décret comme
celui que nous avons dans la cause, qui con-
damnerait Guibord, parceque son grand-père,
mort avant si naissance, aurail mangé gras
un vendredi!
A l'encontre de la jurisprudence uniforme

que nous avons trouvée en France et en Cana-
da, cn nous oppose le jugement rendu entre
l'Evêque Lartigue et le curé Naud, par lequel
le tribunal s'est récusé lui-même dans une
question de discipline purement cléricale. On
était si heureux de cet oasis, dans le désert où
se perd la défense, que M. Rousselot pouvait
à peine répondre une phrase sars rappeler
cette inappréciable décision, avec l’énuméra-
tion chaquefois répétée du no. de la cause, du
nom des juges et de la date du jugement. Et
qu'est-ce que prouve ce jugement dans cette
cause ? Absolument rien. Le prêtre devient
soldat et I'Evéque est son général. Quand
l'évêque dit à ses prêtres d'aller à droite ou à
gauche, ils n’ont pas plus le droit de résister
que le soldat en service actif. Les tribunaux
civils n'interviendraient pas plus ans la disci-

de refuser la sépulture ecclésiastique. Les
connaissances théologiques qui manquaient
aux ecclésiastiques et dont l’absence explique
ce débat, ces connaissances vont ressorlir en
lettres de feu de cette cause. C'est bien ce
qui intriguait le plus les avocats des deux
parties, d'avoir à faire une si longue étude,
pour n’avoir pas à s'en servir davantage de
leur vivant.
Le motif expliqué si ssvamment par M. Tru-

del, pour faire prévaloir l'autorité ecclésias-
tique, est qu’elle seule possédant le don de
l’infaillibilité, elle soule peut rendre des déci-
sions parfaites. Je ne sais si l'infaillibilité que
l'on invoqueici est la même que celle qui fait
tant de bruit en ce moment etsi c’est de cette
infaillibilité que nous tenons le décret de PIn-
quisition a l'égard de l'Institut. Si c'est la
même, Dieu nous garde de jamais tomber sous
le régime de linfaillibilité, qui serait à en
juger par ce décret, la négation du plus simple
bon sens.

Certessi ce décret eut pu être défendu ou
même expliqué, nos savants amis de la défense
ont eu Loutle tempset toute la latitude voulus
pour le faire, Quand on placele pape au-dessus
de Dieu, il semble que l’on se montre assez
hardi dans l’affiirmation, pour s'autoriser de
mauvaises raisons, à défaut de bonnes, pour
expliquer ce décret, Eh bien, l'on n’a pas
même tenté de donner de mauvaises raisons;
l'imagination collective de nos adversaires a
été impuissante à trouver un mol d'explication
ou d'excuso.
Mais que dis-je? Il ne nous à manqué qu’une

chose pour comprendre ce mystérieux décrèt:
C'est la grâce ou la fui grasse. C'est aussi ce
qui nous a manqué pour comprendre les pro-
grès qu'avait faits la religion et spécialement
marqués par ce refus de sépulture. Nos trois
adversaires nous ont successivement reproché
de ne pas marclier avec le progrès et de renier
la liberté ! Quel est donc le bandeau qui cou-
vre nos yeux à notre insu ? Essayons d’y voir.

(A CONTINUER.)

Nouvelles d’Europe.

D'après des lettres de Rome,le con-
cile va se réunir en congrégation gé-
nérale pour la discussion du schéma
de la foi, v'est-à-dire qu’il sera appe-
lé à se prononcer sur la question ca-
pitale, celle de l’infaillibilité person-
nelle du pape.

Si cette nouvelle se confirmait,—
et toul tend à faire supposer que le
pape et ceux qui le conseillent ont
pris à cet égard une résolution irré-
vocable,—il en faudrait induire que
l'intervention si impolitique du cabi-
net des Tuileries n’a abouti qu'à un
nouvel échec pourla diplomatie fran-
çaise.
Le correspondant ronain de l'agen-

ce Havas croit savoir que l’objet prin-
cipal de cette intervention consistait
en ceci: “ Ajourner la discussion des
matières en litige, et au Desoin sus-
pendre le concile jusqu’à ce que le
gouvernementfrançais eût eu le temps
de présenter ses observations, et la
la cour de Rome celui de les exami-
ner.”
Dans sa réponse, qui doilavoir été

remise à M. Daru le 25 mars, la cour
de Rome se serait déclarée prête à
donnerdes explications sur les ma-
tières dontil est question dans la note
française, “ autant qu’elle pourra le
faire sans piéjuger des décisions du
concile et sans s’astreindre à entraver
la marche naturelle de ses travaux.”
C'est là une fin de non-recevoir à pline militaire que dansla discipline eléricale :

pour dire à un officier supérieur qu'il ne com-
mandera pas son subalterne.

Uneautre décision, dont on n'a parlé qu'’a-
vec une louable hésitation, est celle de la Cour
des Trois-Rivières qui, étant sollicitée d’annu-
ler un mariage, sur le motif que la femme wé-
tait pas conformée de manière à remplir les
fonctions conjugales, ordonna qu’avantde faire
droit, les parlies se pourvoieraient devant
l'évêque diocésain pour faire annulerle sacre-
ment du mariage. Cette décision n'ayant don-
né lieu à aucun débat, il faut la”ranger dans
la catégoric des jugements appelés d’erpédien-
ce qui ne font jurisprudence nulle part. Mais
supposons que l’évêque envers lequel le juge
exerçait cet acte de courtoisie n'eut pas voulu
annuler le sacremént, croit-on qre le juge sc
serait déclaré incompétent ? L'honorable juge
qui a voulu doi ner à l’évêque cette preuve de
déférence, est trop connu pour la rectitude de

peine déguisée sous les formes diplo-
matiques.
Le concile aura sans doute tranché

les questions essentielles, celles qui
ont motivé la démarche inopportune
du cabinet des Tuileries, avant mème
qu'aucune négociation ait pu être en-
gagée parla l'rance,qui d’ailleurs de-
meure isolée sur le terrain nouveau
où M. Daru a cru devoirla placer.
On mande en effet de Rome que,

excepté la France, toutes les puissan-
ces intéressées persistent dans leur
attitude primitive, l’abstention com-
plète devant le concile, sauf à exercer
ensuite contre ses décisions les droits
de la société civile.

Marseille pour obtenir la protection
de la France contre le saint-père.
Un des projets favoris de la Prusse

et celui du canal jonction entre la
mer Baltique et la mer du Nord. La
dépêche du 25 février 1865, dans la-
quelle M. de Bismark indiquait au
cabinet de Vienne les conditions aux-
quelles la Prusse consentirait à la
formation de l’Etat de Sleswig-Hols-
tein, fair ressortir toute l’importance
que cet homme d’Etat attachait dès
lors à ce canal, qui permettrait aux
navires prussiens ou allemands d’é vi-
ter le passage du Sund et des Belts.
Le cabinet de Berlin s’y attribuait

tous les droits sur le canal projeté,
qui, disait-il, serait exécuté ‘* d’après
les études techniques dirigées par le
gouvernement prussien.” Il récla
mait le terrain nécessaire pourélever
des fortifications aux bouches du dit
canal. Bref, le passage à ouvrir en-
tre la mer du Nord et la Baltique,
sur le territoire de Holstein, devait
appartenir exclusivement à la Prusse
qui entendait le placersous la garde
de ses soldats.

Il n’est plus question aujourd’hui
de former un Etat du Sleswig-Hols-
tein. Les duchés de l’Elbe, conquis
d’abord sur le Danemarket ensuite
sur l'Autriche, ne sont plus que des
provirces prussiennes. Mais, au cas
d’une guerre européenne, le passage
du Sund et des Belts pourrait devenir
un obstacle et un péril pourla mari-
ne prusso-allemande. C’est pourquoi
ce projet de canal est remis à l’ordre
du jour à Berlin.
La Gazette nationale annonce que

les points essentiels sont fixés et que
les levées nécessaires seront faites au
printemps. On a décidé que le canal
serait mis en communication direcle
avec le port de Kiel, et qu'il aurait
une largeur et une profondeur suffi-
santes pour que les plus grands
navires cuirassés pussent passer d’une
mer à l’autre,
Les Lravaux commenceraient en

1872, pour être achevés en 1878. Mais
il faut d’abord trouver l’argent né-
cessaire, et la dépense est évaluée à
cinq cents millions de francs.

Le gouvernement prussien vient
d'engager les corporations commer-
ciales des ports de la Baltique à s’ex-
pliquer sur l'importance qu’elles at-
tachent à l’exécution de ce projet.
‘‘ On se demande,dit le correspondant
berlinois de l'agence Havas, si la con
fédération du Nord ne pourrait être
amenée à participeràcette entreprise.”

  

INFORMATIONS.

M. Honorius Lachance, Pilote, de St, Mi-
chel de Bellechasse, vient d’être noinmé coum-
mandant d'une des goëlettes que le gouverne-
ment envoie dans le Golfe, pour la protection
des pêcheries.

Les elections de Springfield, Illinois, se sont
terminées par la victoire des démocrates.
Presque tous les candidats républicains ont
élé battus. Les noirs ont volé en masse avec
les républicains, et se sont conduits très pai-
siblement. Les démocrates n’ont pas essayé
de les empêcher de voler. ’

 

Nous apprenons que M. Ed. Dusault arrivé
dernièrement de Romea changé l’habit du zouave
pour Phabit ecclésiastique. Il est entré au Col-
légefdes Trois-Rivières où il avait fait son cours.

 

Les volontaires postés sur la frontière ont beau
regarder de tons cotés, préter l’oreille au moindre
bruit, comme sœur Anne, ils ne voient rien ve-
nir. L'autre jour cependant, la garnison de Sar-
nia erut trouver des allures suspectes à une in-
nocent remorqueur trainant après lui deux ber-
ges ; en un instant l’alarme est donnée, tous les
volontaires sont sur pied, on se prépare à repous-
ser énergiquement une descente de fénians ; ma’s
hélas après un examen plus attentif on s’aperçut
que l’heure du danger n’était pas encore arrivée.
La garnison rentra tranquillement dans ses quar-

 

 
rivière Fire-Steel. Ces chûtes n’ont pas

Le Daily News, de Londres, pense plus de 25 pieds de hauteur. L'embou-
comme nous, et croit qu’une expédi- chure de cetle rivière est bordé decoli-

— tion serait fort impolitique, ruineuse nes peu élevées, de formation primi-
et aussi mal vue en Angleterre qu’au tive, et une distance de 66 milles com-
dehors. prenaut cing porlages nous mene au

Mais comme ces bruits de guerre lac La Pluie.
ont quelque apparence de fondement,| Ce lac renferme euviron 500 iles,

3 , : ’ roa *

succès, nous permettent d’augurer

|

son jugementet l'étenduede ses connaissances

|

| On sait qu’un schisme à éclaté à tiers.

une fête qui parlera hautement en pour que la défense ait le droit do voir là autre Constantinople dans l’église armé-

faveur de l’hospitalité canadienne et choseqinpolitesse.11my a pas.ou lieu nienne. Une partie des catholiques
taco ip , pour lui « évaloi prématie de son armé Ge ;

laisser a un beau souvent dans l'es- Rutorité, et l’on de peutrien arguer de ce qu'il arméniens.s est séparée dua
prit de son altesse royale, qui en est | à fait dans ce cas ou de ce qu’il aurait fail sous S 7 pr ut contre 1a-
l'objet. d'autres circonstances. bandon que le patriarche Hassount a

Nous sommes heureux de consta-| Les conversations que la demanderesse à fait des privilèges Lraditionnels de

main sur mon front.
{A CONTINUER.)

LE PAYS

Le bruit court à Londres que le Prince d'O-
range, héritier du trône des Pays-Bas, épousera
prochainement la Princesse Louise, quatrièmu
fille de la Reine Victoria.

 

 

 

Un journal de New-York nous apprend gu»

MONTREAL, 21 AVRIL 1870
 

 

Débats Parlementaires-

La chambre en comité a pris en
considération les subsides demandés
pour la milice.

M. McKenzie, qui a toujours bonne
mémoire surtout lorsqu’il s'agit des
promesses de l’administration, a rap-
pelé aux ministres qu’ils s'étaient en-
gagé à réduire le nombre desofficiers
de district.
Ha tourné en ridicule les préten-

dues menaces d’une invasion fénien-
ne et fait observer que la même farce
se renouvelle souvent à la veille du
vote des subsides. Le pays doit se dé-
fendre, etil n’y a pas de raison de re-
gretter le retrait des troupes réguliè-
res ; mais il n’est pas nécessaire de
maintenir un état-major trop nom-
breux,

et que tout journal doit tenir ses lcc-
teurs au courant, nous allons dire ce
que nous savons de ces préparatifs
militaire.

Le Globe nous arrivait hier matin,
avec un éditorial quasi officiel sur
l’expédilion projetée. Suivant notre
confrère, Le Colonel Wolsley serait
chargé du commandement en chef du
corps d’armée, el remplirait une fois
à Winipeg la charge de Lieutenaut-
Gouverneur. Le même journal as-
sure que l’on refuse au colonel le
droit de choisir les officiers qui seront
placés sous ses ordres, bien qu’on le
tienne cependant responsable du suc-
cès des opérations. Si, par hasard, la
compagne avait lieu, nous doutons
beaucoup que le colonel Wolsley
accepte ces doubles liens.
‘Le colonel Wolsley, que beaucoup

de nos abonnés ont eu l’occasion de
rencontrer dans les salons, est un

formées seulement de granit blanc et
rouge, d'ardoise grise, et bien que
le site soit pittoresque, il présente un
aspect slérile et désolé.
15,000 Indiens de la tribu des Sau-
teux attachés à l'Angleterre.
tance à franchir pour atteindre le
Fort-Françis est de 50 milles.
tée de la Compagnie de la Baie d’Hud-
son, il se trouve un portage de 200
verges, un peu apres lesChites. La
Pluie, haute de 23 pieds, et se dever-
sant dans la rivière du même nom.

Celle-ci est un superbe cours d’eau
d'environ 250 à 450 verges de largeur,
parcourant une contrée d’alluvion,
riche, magnifique, pleine d’érables
de bouleaux et de chênes.
Dans cette partie se

quart de millions d’acres des terres
les plus fertiles du monde, et deux
rapides insignifiants sont les seuls
obstacles que rencontre la navigation.

ter que nos compatrioles se disposent
à une ovation en l'honneurduprince,
ce jour-là. Grand nombre d’entre eux
se sont déjà inscrits parmi les pro-
moteurs actifs de la fête, et tous les
jours la liste se couvre de nouveaux
noms. C'est à notre sens, le moyen
de prouver de nouveau la politesse
justement proverbiale des canadiens-
français.

Voici les noms quifigurent surle
Comité Exécutif de la fête.
MM. A. Allan, Dr. Hingston, H. Starnes, J.

C. Baker, F. P. Pominville, J. Hickson, Nolan,
Delisle, Geo. Stephen, P. Morlany; L. Beau-
dry, H. Cotté, T. K. Ramsay, And. Robertson,
BE, H. King, G. A. Drummond et C. O. Per-
rault,

On peut se procurerles renscigne-
ments nécessaires en s'adressant à
ces messieurs.
Les listes de souscriptions sont ou-

vertes chez MM. Dawson Bros, à la
Bourse et aux banques Jacques-Car-

rapportées, comme ayant eu lieu entre elle et
son défunt mari sur ce qui pourrait arriver
lors de son décès ne témoignent que d’une
chose,c'est que le défunt connaissait l'opinia-
treté de son évêque; il savait que pour parve-
nir à sesfins, il était homme à passer à travers
la loi, ainsi qu'il venait de le faire, à l’égard
d’un corps ‘aussi puissant que le séminaire
de St. Sulpice; il avait jugé sainement son
évêque quand il anticipait l'acte de tyrannie
que l'on a en effet tenté d’exerser contre ses
restes. Le défunt voyant le dénuement dans
lequel il allait laisser sa veuve, considérait
comme impossible une lutte entre elle et l’au-
torilé ecclésiastique. Tant de lachetés s’é-
taient commises sous ses yeux que le pauvre
homme doutait même de ses amis de l'Insti-
tul,
Muis ses amis eussenl été indignes de leur

association avec un hômme del'énergie et de
l'intégrité de Guibord, s'ils eussentLoléré celte
odieuse profanation de ses restes,

Dansla série de contradictions que parcourt
la défense, il en est une qui a du choquer l’or-
thodoxie des fidèles qui ont assisté a ce débat,
Tout ce bruit autour des restes du défunt est
causé par le fait qu’il appartenait à une cor-
poration dont In bibliothèque contenait quel-
ques livres à l'Index. Or nous voyons nos

leur église. Dans une déclaration qui
vient de paraître à Constantinople, ils
exposent ainsi leurs griefs:
Nous déclarons que, enfants dé-

voués de St. Grégoire l'Illuminateur,
et membres fidèles de l’Eglise armé-
nienne catholique orientale, nous
voulons conserver intacts les droits,
prérogatives et usages de notre Eglise
tels qu’ils nous ont été légués par nos
pères, et tels que nous en avons eu la
jouissance depuis nos ancêtres.
En outre, monseigneur Hassoun

ayant depuis environ treifle ans, par
sa conduite entièrement en opposition
avec les droits ct conslitutions de
notre église nationale, et également
étrangère à la mansuétude qu’ensei-
gne l’évangile, causa des préjudices
et des scandales très-graves à la com-
mumnauté confiée à ses soins pasto-
raux et faussement accusée par lui, et
fait naître la division dans son sein;
Par ces motifs, nous soussignés dé-

les fénians ont l’intention d'établir une ramiti-
cation de leur association, exclusivement ré-
servé aux femmes qui voudraient entrer dans
leur société. On dit que la femme d’un recom-
mandable citoyen de New-York sera nommée
présidente de l'association.

 

Le Représentant Payne a introduit, lundi,
un bill pourvoyant à ce qu’après le 30 juin de
la présente année, une réduction de 20 pour
cent soit faite sur les taxes intérieures, et de
10 pour cent sur tous les droits d'importation,
aujourd'hui imposés par la loi, il excepte de
la réduction sur les taxes intérieures, les droits
de timbre, el il ne fait nos participer aux béné-
fices, de la réduction des droits sur les importa-
tions, les liqueurs, alcools, maite, etc, ainsi
que le tabac et les cigares. Le bill a été ren-
voyé au comité des voies ot moyens.

La Chambre d'Assemblée du Nouveau-
Brunswick a élé prorogée par le Lieutenant-
Gouverneur Doyle.

 

Une députation composée de Mrs, Hugh Allen,
J. B. Lamère, W. MeNaughton, de Montréal, ct
Henry Fry de la Chambre de commerce de Qué-
bec,a été reçue mardi par le ministre des finances.
Le but de cette députation est de s’élever contre
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homme jeune encore, de 37 ans, qui Sur tout le parcours des 73 milles de tier et Ontario
Sir G. E. Carlier a répondu que les[a servi dans la Nouvelle Zélande, la la rivière, il n'existe qu’une chûte de

charges de major-de-brigade don-|Cafrerie, et fait les campagnes de 26 pieds et demi ; et celle-ci se jette
naient plus d’efficacité à notre milice ; l'Inde et de Crimée. Cinq blessures dans le lac des Bois.
cette opinion est celle de l'adjudant-|reçues et sept décorations disent as-| On a laissé derrière soi les terrains

: ‘ter à ‘ ; "ons jourd’hui, là taxe sur le charbon.
amis de la défense citer à la cour plusieurs li- clarons solennellement aujourd’hui, . iniatre

PQ, vres à l'index et inviter l'honorable juge qui Comme nousl'avons fait par la protes- péLrentrevne aétéassezlongue ideMinistre4
Cour Supérieure de Montréal. préside à cette cour de parcourir ces tation adressée à S. S. le pape le 24 devant ver portée

i ; à . A . devant ses collègues et qu’on

y

donnerait l’atlen- \
—_ mêmes livres. Or je les réfère à la [décembre 1869, répudier formelle-

|

tion requise parleur importance.

 

lettre pastorale de l’évêque du mois
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général dans son rapport. La charge
de quartier-maître sera abolie, et il
n'y a dans les estimés aucune somme
pour le salaire de ces officiers.

seul, porter le fardeau des dépenses de
ce département.

sez le courage et le mérite du soldat.
C’est un officier brillant et distin

gué.

1,400 volontaires.

La Tribune de N.-Y. à qui un corres-
M. Jones, de Leeds et Grenville, a pondant d'Ottawa envoie les détails

dit que le besoin de troupes ne résul |que nous traduisons,ajoute que le
tait que desdifficultés de l'Angleterre. corps expéditionnaire se composera de
Par conséquent le Canada ne doit pas 600hommesde troupesrégulières et de

| chosisdanstoutes les partiesdu Canada
L’hon. M. Holton ayant demandé| et formés en bataillons etcompagnies.

lée de la Saskatchewan.

vanes.

pas excessivemenl épais et les marais
une explication surles raisons qui ont On emmèneraaussi une force de police peuventêtre aisément traversés à l’ai-

de formation laurentienne, et l’on
- rentre alors dans la magnifique val-

La roule se dirige maintenant vers
l'Ouest à travers la prairie et les sa-

Les premiers 60 milles sont couverts
l de bois et de marécages,et les derniers

es derniers seront 32 milles ne forment qu’une immense
prairie. Cependant les taillis ne sont

HENRIETTE BROWN

vs.

LA FABRIQUE DE MONTREAL.

Refus dé Sépulture

Plaidoiries des avocats, conunencées le 17

mars, 1870.

RéPLIQUE DE J. DOUTRE, ÉCR., POUR LA

d'avril 1858, qui se trouve au dossier, pour
leur apprendre le fait déplorable qu’ils sont
tous trois sous l’effet de l’excommunication
latæ sententiæ, tout comme le défunt et nous
mêmes. M. Trudel nous a informés qu’il avait
oblenu la permission de l’admimstrateur, de
faire usage de ces livres ; mais a-l-il obtenu
cette permission pour le juge? Au reste, de
deux choses l'une : ou l’évêque ne connait pas
sa théologie, ou M. Trudel n’est pas sauvé de
l'excommunication par cette ‘autorisation de
l'administrateur. A la page 7 de son mande-
ment de 1858, l'évêque enseigne en propres
termes que le Pape seul a le droit de permotire

mentla juridiction de Mgr. Hassoun.
Un légat du pape, Mgr Pluym, a

été envoyé à Constantinople pourrat-
tacherces dessidents à la chaîne de
l’obéissance passive. Mais ils ont
persisté dans la revendication de leurs
droits et le Moniteur annonce que l’ex-
communication majeure à été lancée
contre eux,

12 Univers raconte deux faits fort
graves (qui se sont produits à Rome.

Unthéologien attaché à un évêque

La question des tarifs a donné lieu à beaucoup
de mécontentement, les députés de Québec et du
Nouveau-Brunswick surtout, sont très opposés
aux droits sur les grains et le charbon. Le brnit
court que le gouvernement abandonnera l’idée de
l’imposition de ce tarif, mais on ne sait encore
rien de positif à ce sujet,

Les nouveaux timbres des Etats-Unis sont
entrés en circulation. Ces timbres sont ait
nombre de dix dont voici l’énumération :
Un cent, bleu, avec buste de Franklin ;
Deux conts, brun, tête de Jackson ;

; , ; ‘meni ” ; 3 Trois cents, vert, tête de Washington;
. . ( L DEMANDERESSE. la lecture d’un livre à l'Inder. Je livre donc @YMénien se répandait en discours ! ' y W ! Ë

motivé une augmentation dans les es- de 300 hommes, laquelle, suivant les de de fascines. La route du gouverne- Suite les avocats de la défense aux foudres épisco- Contre l’autorité ; ordre lui a été don-| Six Cenis, rouge,blede Lincoln;=
timés de la milice, Sir G. E. Cartier a lieux et les circonstances,agira comme ment va jusqu’à la rivière de While ’ pales, et leurs corps sont vouss i la voirie, , , !
dit quele surplus était dû à l’accrois- cavalerie ou infanterie. Le capitaine
sement des dépenses pour les muni-
tions. L'enrôlement de la milice coûte manderace corps spécial. Une batterie
$45,000, et le perfectionnement des
armes à feu Henri Martine et des ca-
rabines Snider a coûté 840,000.
Une certaiñe quantité des armes

actuellement entre les mains des vo-
lontaires nous ont été prêtées par le
ouvernement impérial. Il est pro-

e
un présent de ces armes dont

Cameron, gendre du Dr. Tnpper, com-

accompagnera la colonne. Les volon-
taires seront engagés pour une pério-
de de trois ans, et l’on pense’ que le
plus grand nombre d’entre eux s'êta
licont comme colons dans le pays.
On disséminera la police dans diver-

que la métropole nous fera ses localilés du territoire.
Tous les renseignements . s'accor-

Marth. Traversant la Rivière Rouge,
quia environ 300 pieds de large, l'on
arrive, après 534 milles en vapeur,

d'artillerie, armée de canons d’acier, 345 milles en baleau, et 120 milles par
terre, à une distance exacte de 1,000
milles, de Collingwood à Fort Garry.
La ville de Winnipeg contient seule-
ment 250 on 300 habitants ; la popu-
lation totale duterritoire de la Rivière
Rouge est d'environ 12,000 à 15,000
habitants. C’est là que sont mainte-
nautles quartiers généraux de Riel ;

la valeur estd'environ un million de dent à dire que le départ des troupes| à 74 milles de Pembina et 580 de St.
piastres. Mais nous n’en avons pas s'effectuera de Collingwood. Une dé. Paul.  Il y avait lier de rire de deux manières.

Les ignorants qui prennent le bruit pour du
raisonnement devaient rire. Ceux qui com-
prenaient la question et qui voyaient dans la
réponse une sortie par effraction riaient aussi.
En sorte que tout le monde riail. Les igno-
rants rient peut-être encore, ne les troublons
pas. La question pourle reste de l'auditoire,
tendait à savoir si, dans le cas oùle fonction-
naire de l'art 129, crée de son cru, et sous pré-
texte des doctrines et croyances de sareligion,
un empêchement désavoué par ces doctrines
et ces croyances, il existe un remède contre
son caprice ? Et la question n’a pas encore
eu de réponse, nonobstant la satisfaction que
la découverte «e l’art 129 parait avoir donnée
à mon savant ami et à ceux qui l'ont applau- s'ils ne se hätent d'aller à Rome se faire rele-

ver de l'excommunication. Ne voit-on pas
dans quel cercle de puérilités la défense vou-
drait faire mouvoir le monde catholique ?
On nous a dit (M. Frudel, je crois) que la

question de jurisdiction n’avait pas élé soule-
vée dans les causes de Rouisse, Michon et
Leblanc ; c’est une erreur, elle l’a été avec
autant d'énergie que dans cette instance, si-
non avec le même acharnement.
On nous affirme que le curé ne saura pas à

qui obéir quand son évêque lui commandera
une chose et l’autorité civile une autre chose.
Le jugement que noussollicitons apprendra

pour longtemps au curé à qui il doit obéir et
il est probable que si nous oblenons gain de
cause, le curé ne recevra pas de sitôt l’ordre né de se retirer dans un couvent; le

théologien a refusé, et des agents
du vicariat sont venus le saisir. Le
théologien est parvenu à s’échapper
de leurs mains, s'est réfugié auprès
de son évêque, qui a protesté, et la
chose en est restée là.

L'autre faitest plus grave encore !
Une visite apostolique ayant été or-

donnée dans le couvent des Antonius
[couvent arménien], l’évèque a refusé
de recevoir le visiteur apostolique.
Ordre du pape à l’évêque de faire une
retraite chez les dominicains. Le pré-
lat a refusé et écrit à l’évêque de Douze cents, pourpre, tête de Henry Clay:

Quinze cents, orange, têle de Webster ;
Vingt-quatre cents, pourpre, tête du général

Scolt ;
Trente-trois cents, noir, tête de Hamilton:
Quatre-vingt-dix cents, carmin, tête du eom-

modore Perry.

Il parait qu'une députation des mombres
Canadiens-Français, s'est rendue auprès de Sir
G. Cartier, pour lui êxposer leur manière de
voir au sujet des affaires de la Rivière Rouge.
Ils ont- donné l'assurance que si une somme
quelconque était proposée pourcetteex dition

tous s'éléveraient pour voter contre. Il parai
que Sir G. Cartier ne leur a fail aucune ré-
ponse.   
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JEUDI, 21 AvriL 1870. LE PAYS.—EÉDITION QUOTIDIENNE.
 

. M. McDougall a siégé à la chambre, mardi,
il est tout à fail remis, mais ila lo visage
horriblement défiguré. Sa fille doit se marier
demain, avec M. Seymour qui anciennement
faisait partie du 60me Régiment de Carabiniers.

 

La législature de la Nouvelle-Ecosse a adop-
té le système de votalion au scrutin secrel.

 

Les goëlettes qui seront affectées à la pro-
tection des pêcheries, dans les ports d’en bas,
sont prêtes à quitter le Nouveau-Brunswick.
On dit que Lous les bâtiments sont de fins
voiliers. ’

Le général Shermana lancé un ordre plaçant
le département des lacs, y compris la fron-
tière du Nord, jusqu'au lac Champlain, sous
les ordres du Major Général P. St. George
Cook, avec,jes quartiers généraux à Détroit.
Cet ordre entrera en force, le premier juin
prochain. Le reste de la frontière, depuis
Rouse’s Point jusqu’au Nouveau Brunswick,
ce qui forme le département de l’Est, sera mis
sous le commandement du Major Général
McDowell, avec ses quartier généraux à
New York.

La législature de l’Ile du Prince Edouard a
rejeté par 19 contre 5 une résolution en favenr
«de la confédération.
 

FAITS-DIVERS.

Température a 'ombre, observée ar John Un,
derhill, opticien pratique, 387 rue Notre-Dame
porte voisine de Chs. Alexanderet fils.

sam. I p.m. 6 p.m,
462 480 42

Maximum. Minimum, Moyenne.
480 350 4195

Baromeétre compensateur corrigé.
$a.m, 1p. om. 6 p.m.

° 29.80 20.81 29.86

A LA FRONTIERE —Un bataillon, composé de
quatre compagnies, est parti, hier soir, pour la
frontière. Les quartiers généraux seront à
Lacolle, et ce corps surveillera les alentours
(le Rouses’ Point.

L'INFAILLIBILITÉ DU PALE.—Jeudi soir, le pére
Langcake fera au Mechanics Hal! une lecture
sur ce sujet.

NavIGaTION.—Larivière St. Jean, N. B., est
complètement libre de glaces, et la navigation
ust ouverte.

De grandes inondations causent des domma-
ges considérables dans plusieurs parties du
Nouveau-Brunswick.

SURSIS.—Elzéar Guilmette, déclaré coupable
lu meurtre de sa femme el de ses deux en-
funts, sera exécuté, le 29 avril, à Arthabaska.

Il a obtenu un sursis j'usqu'au 30 mai pre-
chain.

SuiciDE.—Unjeunelille de 16 ans. nommée
£. North, de Pontiac, Ill, s'est tuée en se je-
tant sous les roues d’un convoi de chemin de
fer, parce que son père n’avait pas voulu la
jaisser épouser un jeune homme de son choix.

UNE DESCENTE.—Lapolice de Montréal n’aime
pas les demi moyens ; quoiqu’on lui reproche
quelquefois de regarder sans broncher et sans
intervenir les scènes les plus échevelées, on doit
svouer, en revanche, qu’à l’occasion elle sait se
montrerd’un rigorisme que pourrait leur envier
le plus parfait puritain.

C'est dans un de ces moments d’intolérence
que, l’autre jour, elle daignaenfin écouter les
plaintes des habitants, demeurant dans le voisi-
nage de la Rue St. Dominique et de la Rue
Mignonne, et que prenant une grande résolution,
elle fit une descente en règle dans un Inpanarqui
depuis longtemps était le cauchemard des gens
tranquilles du quartier. La police enleva tout ;
hommes et femmes eurent à coriparaître de-
vant le Recorder. Nous livrons les noms de ces
intéressantes victimes des fureurs de la police aux
honneurs de la publicité: Georgianna Weir,
maîtresse de la maison, Adélaïde Roberge, et
Emma Thibault, ses deux pens‘onnaires, ont été
toutes les trois condamnées à trois mois de pri-
son et $20 d’amende ; Agnès Roberge qui ne
s'était refdu dansce lieuque dans le but louable
de rendre Visite à sa sœur, a été en faveur de ce
bon mouvement condamnée seulement à deux
mois de prison ou $25. Joseph Morrisseau
Olivier Bédard Telesphore Grenier, Charle
Viger ont feu à choisir entre S10 d’amende ou
deux mois de prison ; quand à Pierre Hébert,
trouvé aussi dans ce lieu de perdition, il a été, eu
égard à ses mauvais antécédents, condamné à
1rois mois de prison aux travaux forcés.

TRISTE AUCIDENT-——QUATRE ENFANTS EMPOI3ON-
NÉS.—Ces jours derniers, une dame arriva de
Los Angelos apportant une cerlaine quantité
(le graines de palma-christi qu’elle avait l’inten-
tion de distribuer à des amis. Elle était descen-
due chez des personnes de sa connaissance, au
coin des rues Septième et Minna. Ayant appris
de ces personnes que les graines qu’elle avait
rapportées étaient un violent poison—un fait
qu'elle ignorait—Elle résolut de s'en défaire
ifin de prévenir tout accident, el les jeta dans
le poêle. La plus grande partie des graines fut
cousumée, mais le malheur voulut qu'il en
passät quelques-unes à travers la grille, et
‘qu’elles tombassent au milieu des cendres sans
“que personne ne s'en aperçut.
_ Dimanche, deux enfants de la famille en
jouant avec deux de leurs camarades du
voisinage, découvrirent parmi les cendres
qu'on avait jetées dans la cour, ces harricots
qui n'avaient pas été détruits, el se mirent à
les manger. Un peu après, les quatre enfants
furent saisis de convulsions accompagnées de
vomissements presque incessants, dans lesquels
un médecin qu’on envoya chercher crut d’a-
bord reconnaître les symptômes du choléra
asiatique. Informé de la cause du mal, il pres-
crivil immédiatement des antidotes ; mais ses
soins devaientêtre en partie inuliles. Pendant
la nuit un des enfants expira et la condition
d'un secondétait telle hier soir qu'elle ne lais-
sait aucun espoir. On croit pouvoir, sauver les
ceux autres.—Courrier da San Francisco.

LA MORT DE BÉRIOT.—Le télégraphe annonce
la mort du célèbre violoniste, Charles de Bé-
riot.
, Né à Louvain (Belgique) en 1802, Bériot
élait élève des premiers maîtres de son époque.
Sapremiére apparition devant un auditoire pa-
risien lui valut un grand succès, bien que ba
ganini eut été entendu dans le méme concert.
Bériol se fit promptement une réputation com-me violoniste et compositeur. ’
En 1836, il devint l'époux de Mme Malibran ;mais on l'accusa d’avoir contracté cetie uniondans des vues intéressées. La mort enleva lagrande cantatrice quelques mois plus tard.
M. de Bériot élait aveugle depuis plusieursannées, il vivait dansla retraite.
ATTENTION, —Nous appelons l'attentiol’annonce de M, Lavigne,marchand domoubles. Ce monsieur a Loujours dans son établis-sement des meubles de première classe sousle rapport de l'élégance et dufini. Nous espé-rons qu'ii sera libéralement encouragé. Ce
UNE VERITE BIEN EVIDENTE.—Plus de millepersonnes meurent tous les ans de coups defroid et rhumes négligés qui dégénèrent bien-ll en consomplion ou en autres maladies depoumons également préjudiciables. Par uneseule bouteille d’une seule bouteille Ca SiropDalsamique aux Cerises Sauvages du Dr. Wislarleurs vie seraient préservées et ils pourraientatteindre à un âge avancée.
MILLE JEUNES GENS—Hommes et femmes. emmesmarchent vers une mort prématurée pourcause de débilité et d’épuisement général ; ils. Pourront cependantse sauver en fortifiant leursystème avec du fer. Le Sirop P ifer. Sirop Péruvien estun tonique ferrugineux préparé expressemenLpour - pléer ù getélément vital et est lacul paration de fer qui puisse s'assimientièrement avec le sang, P similer

A l0TEL—M, Pierre Rivard vient - d'ouvril'Hôtel St. Louis, situé au No. 64, Rue SL, Ga-briel, près de la rue Notre Dame.
Les talents de M. Rivaril, dans cette li ne,sont bien connus, et on se rappelle de ln pépu-nrité dont jouissait son HôtelÀ Joliette. Ilaroi certainement à l’encouragement du pu-he el ses nombreux amis ne lui feront pas| aut. La barre Sera soigneusement fourniedes meilleures boissons, et la table servie desmets les plus recherchés, fi—133

TELEGRAPHIE SPECIALE.

Hemmingford, 20
Onrapporte que deux fourgons qu’on croit

appartenir aux féniens, sont passés à Ogdens-
burgh,la nuit passée,e 1 ont pris la - direction
de l'ouest.

Toronto, 20,
Un beau bal a été donné hiersoir & la salle

de Musique, pour venir en aide à l’asile pro-
testant.

C'est hier qu’a eu lieu le diner annuel de la
société des Pionniers de York au St. Lawrence
Hall, Le Col. Denison présidait.
Le temps est toujours mauvais.

Trois Rivières, 20,
Le vapeur Trois Rivières est arrivé ici au-
jourd'huià 12.20. Le capitaine Duval rap-
porte qu’il y a une grande quantité de glace
entre Sorel et les îles.

Québec, 20,

Une enquête a été tenue ce matin sur le
corps de Siméon Romain, chef indien de Lo-
rette, qui a été trouvé mort dans son lit. Le
jury a déclaré que la mort provenait d’une ma-
ladie de cœur.
Le navire Gleniffer est arrivé ici ec matin.

  

TELEGRAPHIE GENERALE.

Glasgow, 19.
Les mats submergés, que l’on a vus derniè-

rement vis-à-vis Troon, appartiennent à quel-
que goélette et non au Cily of Boston, comme
on le supposait,

Southampton, 19,
Le vapeur Berlin, parti de Baltimre pour

Brême, est arrivé,
Tavane, 19,

Les journaux louisianais annoncentsurl’au-
lorité du secrétaire du capitaine-général, que
les insurgés ne reconnaissent pas Cespedes
comme le chef de leur gouvernement, et ont
offert la présidence à Fortuna.

Albany, 19,
Les restes de Robert llarper, un remarqua-

quable et riche citoyen de cette ville, qui est
disparu mystérieusement eu janvier dernier,
ont été trouvés flottant surla rivière Hwlson,
ce soir.
Son argent et sa montre apant élé [rouvés

sur lui, et aucune marque de violence n’étant
visible, on Suppose qu’il s’est nové accidentel-
lement.

 

 

DEPECHES DE MINUIT.

Londres, 20.
iLe Times de ce malin contient un remarquable
article sur la politique américaine. Il affirme
que le système actuel de politique est défec-
tueux et quele libre échange progresse rapide-
ment. Le courage des protectionnistes dit il,
commence à s'éteindre comme on l'a vu par la
froide réception qu’a reçu le plaidoyer du pré-
sident en faveur de la protection de la marine
américaine.
Des poursuiles ont été dirigées contre le

Daily Telegraph,de Sheffield pouravoir affirmé
que le prince de Walles serait mis cn cause
dans le procès du comte contre la comtesse de
Seflon.

Paris, 20.
Les fondeursel les inouleurs, au nombre de

13,000, se sont mis en grève aujourd'hui. Les
tailleurs ont suivi leur exemple. On croit que
les peintres de bâtiments se mettront en grè-
ve demain.

_ Les raflineurs de sucre, ainsi que les chape-
liers, se sontjoints à la grève.
Le directeur de la Murseilluise à été condam-

né à @ mois de prison et à vne amende de
3,000 francs.

La surrexcitation politique, au sujet du Plé-
biscite, ne fait que grandir tous les jours . les
journaux se plaignent de l'effet désastreux
qu'elle produit sur le commerce.
Le Moniteur annonce quele Journal officiel

publiera vendredi prochain un décret, fixant
au 8 mai le jour de la votation du pays pour
le plébiscite et limitant à un jour le temps ac-
curdé ou vole.

Madrid, 20.
Une violente attaque a eté faite parle parti

républicain, contre Prime et Rivero, qui sont
accusés d'avoir provormué les derniers troubles
de Barcelone.

New-York, 20

ll yaeu hier un arrivage considérable d'é-
migrants.

Les charpentiers de navires, qui étaient en
Brève, sont retournés à l'ouvrage, après avoir
ohteau $4 par jour, commeils avaient deman-
é.
 

 

NAISSANUI.

Aux Trois-Rivières, le 15 courant, la Danie de
M. Edouard Laviolette, une filie.

A, Lotbinière, le 13 courant, In Dime de J. O. L.
Vidal, écr., avocat un fils.

MARIAGE.

Eneetle ville, le 18 courant, par le Revd. Mes-
sire Giband, M, Alfred Chamberlaud decetieville,
à Demoiselle Josephine Vandal de St. Luc.
we B. Le Franco-canadien estprlé de repro
cuire.

Le

DÉCÈS,

A Bécancour, le 13 courant, M. Louis Mayrand,
fils de Ant, Mayrand, écr., de Nicolet, a lige de

37 ans.

À Montréal. le 15, subitement, G. H. Monk, éer.,
avocat.
 

 

RAPPORT QUOTIDIEN

du Marché des Fonds de Montréal
 
MONTRÉAL, 19 avril 1870.
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CHANGE,

Banque 60 jours de vue ou 75 de deté....109} & 109
Billets des Mac ands, 60 Jours..........108 a 108;
Demande de banque sur New-York..... 11 a 11
Billets des Marchands.......... .
Traltes enors sur New York.
Taux de l’or à midià New York...

    

AVIS SPECIAUX. ;

Eau de In Floride Murray et
Lanmann, —Eclipse un grand. nombre
d'eaux de toilette qui ont été longtemps un mal
pour la toilette, et une nuisance pour les person-
nes d’un gout épuré. Moins chère que l’eau de Cu-
logne, elle est aussi pure, aussi délicate et son es-
sence dure aussi longtemps que celle de Cologne,
et elles possède des propriétés cosmétiques supé-
rleures. Les hommes doutla peau se resseut du
passage du rasoir, peuvent modifier l’irritation de
la peau en faisant usage de cette cau pour se la-
ver, 131

 

Neuf années de souffrance. —
Guérison complète par ue seule Boutallle de Ia
Sulsepareille de Bristol et un flacon des Pilules de
Bristol.—~Chatham, C. H., 5 mai 1805.~Messieurs,
—J'avais souflert de rhumatisme pendaut les huit

ou neuf dernières années, et j'éprouvais d’intolé-
rables douleurs, sans trouveraucun soulagement

lmmédiat ou durable, dans les divers remèdes
dont je faisais usage. Ayant vu dans ie Chatham
Planet l'annonce de In Salsepareille de Bristol, je
résolus d'en essayer. J'ai pris une bouteille de la
Sulsepareille et un flacon des Pilules Sucrés de
Bristol, ctJe me sens entièrement soulagé de nes

tortures. Je me plais à rendre ce témoignage aux
propriétés curatives de ces remèdes.

À vous cordialement,
OT, V. DOISEN.,

   

Purgation et Restauration,—Plar
le moyen des Pilules sucrées de Bristol, ces deux

proviédés vont main en main, ce qui ne peut être

dit de n'importe quel autre cathartique existaut.
Pourcette raison elles sont décidément la meil-
leure médecine altérative qui aitjamais été pres-

crite pourla paralysie, les maladies nerveuses, la
débilité générale. Ces maladies sont toujours à
quelque degréjointes, soit pourleurs effets ou leur
cause, à la condition maladive de l'estomac, du

poumonou des intestins. Sur ces organesles Pi-
ules agissent avec promptitude, avec un pouvair

direct et curatif gut est simplement étonnant,

peudant qu’en même temps elles communiquent

de la vigueurà toute l’organisation. La Swisepu-
reille de Bristol, indubitablement le plus remar-
quable des agents pour renouvelerla vitalité du
sang, est indispensable en pareil cas. Ces Pilules
sont contenues dans des floles et peuvent Ctra

conservées sous tous les climats.
A vendre par tons les Pharmacienus,
31 jan 60
  
Eau de La Floride de Murray et

Lanman.—Contrairement à la généralité
des eaux detoilette, qui sont des essences et rien
de plus, ce parfam délicieux est un cosmétique
et un remède extérieur. Mèlé avec l’eau, 1l de-
vient précieux pour laver la peau en faisant dis
paraître les boutons, et toutes les autres aspérités.
Appliqué à la tempeil guérit du mal de tête et
quand on en fait usage après s’être fait 1a barbe il
prévient l’irritation de là peau qui en est ordinai-
rementJa suite. Quand on s’en sert pour se laver
la bonche, i] neutralise les effets du cigare et amé-
liore la condition des dents et des gencives.

Prenez garde aux contrefaçons; demande
toujours pour la véritable Eau de Floride de
Murray et Lanman, préparée seulement par
Lanman et Kemp, New-York. Toutes les autres
sont sans valeur.
A vendre chez tous les pharmneiens.

ANNONCES NOUVELLES.
 

 

GRAND. CONCERT
RETOUR des ZOUAVES

A LA

SALLE ST. PATRICE,

VENDREDI, le 22 COURANT
Sous le patronage distingué de MM. les

Membres du Comité des Zouaves
Ponuifcaux.

ON EXECUTERA

UNE CANTATE
Composée pourla circonstance dont les paroles

son{ de M. ALPHONSE BELLEMARE, ct la Musi-
que de M.J. B., LABELLE avec Grand Cheur

et Grand Orchestre. On y exéeutera aussi l’'Opé-

rette Comique.

LA CONVERSION DUN PRCHEUR
Paroles de M, ELzf£AR LABELLE, Musique de

 

M. J. B. LABELLE, &C, «&c, par MM. J. BOU-
CHER « 0. LABELLIS,
Pour plus amples informations voir les pro-

grammes.

PRIX ADMISSION.

 

SIEGES RESERVES. ...........50 els,

Z&5-Un peut se procurer des Billets chez les

différeuts Marchands de Musique, aussi chez M,
Urgel Perreault, Marchand, 23%, Rue Jacques-
Cartier, et chez M, Mailloux, Rue St. Joseph.

ei—l5z,Montréal, 18 Avril 1870,

 

PLANTES! PLANTES! PANTES!

Grande exposition de Plantes reçues de France

parle dernier steamer, telles que Camelia, Mng-
nolia, Azalea, Marouia, Rododendrum, Leonia,
Hydrangea, ete. Une grande varlété de Roses
Nouvelles, Arbres à fruit,Pommiers;Poiriers, Ce-
risiers, Péchers, Abricotiers, Plancons de Vignes,

ete. 3 500 espices de Graines et. Arbustres—Fleurg
—et une quantité d’autres Plantes nouvelles d’Eu-
rope et de Californie, trop nombreuse à énumérer,

On peut les voir au No. 362,RUE NOTRE-DAME.
20 avril 1870. bs—135

Acte concernant la Faillite de 1569

 

 
Province de Québec, £1 ary on
DreSrentren(Our Supérieure.

 
DANS L’AFFATRE DE

LOUIS LEDOUX,
FAIT.

Le VINGT-QUATRIÈME Jour de MAI pro-
ehain, le soussigné demandera à la dite Cour sa
décharge en vertu du dit acte.

LOUIS LEDOUX,
Par DORION, DORION & GEUFFRION,

Avocats dudit Failli.
Montréal 20 avril, 1870. afps-ei-135

ETABLISSEMENT deBAINS ct deCOIFFURE

DF

A. MARTINEATU,

N0A33, Rue St, Jacques,

Porte voisine du Magasin de M. MVRGAN.

 

 

Le soussigné, en remerciant le public pour le
patronage libéral qu’on lui a accordé pendant les
trois dernières années, profite de l'occasion peur
annoncerqu’ila agrandi son établissement afin de
faire face à I'sugment tion de ses aflaires, et les
placer sur un'pied supérieure A aveun autre en
cette Ville, pour le confort et la commodité.
Commeparle passé les pratiques seront l’objet

de la même courtoiste de sa part et de celle de
ses employés.

A. MARTINEAU,
133, Rue St, Jacques.

20 avrit 1870. Lm-cfps-135
 

TId<‘emanndé.

On demande Immédiatement un “FORMAN "
pour une Manufneture de Chaussures.

A une personne bien qualifiée II sera offert un
haut salaire,
Adresser  

O, & C, G. GEDDES, Courtiers,
32, St, Françols- Xavier. MANUFACTURE DE CHAUSSURES,

Bureau du Pays.
20avri) 1870. el=135,

XVIIIE ANNEE. No. 135.

 

VENTE PAR ENCAN.

DEVANY & CIE.)
ENCANTEURS

ET

Marchands à Commission & Evalusteurs. |

SALLES DE VENTES et D'ENCAN,

139 GRANDE RUE ST. JACQUES 139
EN FACE DE L'HÔTEL OTTAWA, MONTRÉAL,

CIRCULAIRE du PRINTEMPS.
 

Tout en offrant nos emerciments pour les en-
couragements qu'on nous à donnés, nous osons
informer nos amis et le public en général ‘que vous
sommes les seuls agents de laZville pourIn vente
des célèbres etlets de MM. Jacques et Hay, pour
la saison prochaine, C’est un fait déjà bièn con-
nu, que leurs meubles sont supérieurs a tous ceux
ful se font dans Ja Puissance, par la durée, In dé-
licatesse du travail, de la forme et du fini. Nous
sommes autorisés à dire qu’il ne font aucun Meu.
ble expressémentpourlu vente à l'Encan, Mais que
chaque article que nous vendons en leur 10mest
tiré de leur assortiment et qu’il sera garanti d'une
qualité aussi honne que ceux faits su'commande,
ous sommes autorisés à faire des transactions

aux termesles plus avantageux pourles acheteurs
pour fournir ce qu’il faut pour Maisons Privées,
ôtels, Edifices Publiques. De temps en temps,

nous ferons des ventes de toutes sortes d’eftfets de
Salon, de Parloir, de Salle À Diner, de Chambre à
Coucher, d'Antichambre et de Bureaux.

VENTES A RESIDENCES PRIVEES,

Les personnes qui désireraient vendre leurs |
meubles et effets de ménage À leurs résidences
privées, auront cetavantage en laissant nussitot
que possible des ordres à notre Bureau, En de-
mandant le patronage du public dans ce genre
d’affaires nous osons dire qu’à l’avenir comme
toujours notre plus grand désir seru de donner la
plus grande attention a toute vente qui nous sera
confiée, et nous espérons par une attention très
vive aux intérêts de nos patrons, par un salaire
libéral, mériterle patronage que le public uous a
déj donné.

ne attention spéciale sera donnée à la vente
des immeubles, de Chevaux, Voitures, Outillage
de Ferme, Livres, Œuvres d'Art et Marchandises
en général.
Leurs Salles d’Encan sontles plus spacieuses de

de la ville; elles ont 30 x 130 pieds, Elles sont dans
une place centrale, bien éclairées, et très propres
à la vente de marchandises de toute espèce,
Des avanceslibérales seront faites surbillets.
N.B.—Les personnes qui acheteront de nou-

veaux articles à nos ventes de printemps pour-
ront-les mettre en magasin jusqu’à ce qu'elles en
aient besoin, sans payer aucun frais, !

Lil DEVANY « CLE,

 

 

 

ANNONCESNOUVELLES
EDMOND TURGEON

ANCIEN MAGASIN |
DE

M. MORISOI,
450, RUE NOTRE-DAME.

(Près ln Rue McGilt,)

Un autre lot d'ÉTOFFES A ROBE pour 1) sous,
INDIENNEpour 8 sous,
SERVIETTES pour7 sous,
DAMAS POUR TOILE 30 sous,

= La Balance des TWEEDS de 105 pour 4s Gd,
20 avril. 135,

 
  
Société permanente ve construction
DISTRICT DE MONTREAT.

AVIS.

List parle présent donné que la Ciasse H de

celle Société est actuellement éteinte avec un
surplus de profits de quatre piastres ($4.00) par
cent livres courant (£100.00). Et que les actionnai-

res de cette classe sont en droit de retirer de suite
le montant de leurs parts, où ils peuvent les con-

vertir en parts fixes et permanentes en payant

deux pour Cent de prinie.
Par ordre

P.A,FAUTEUX,

Sec.-Trésorier,
Montréal, 20 avrii 1870, 153

 

  

GRANDE MANUFACTURE

Meubles de Première Classe,

   
BL. A, LAVIGNS, donteeeteui
ge en faveurde l'excellence de ses meubles, tient

oùesiva NO. 89, RUE ST. LAURENT,
avantageusementau besoin du public,
IlLe genre de ses meubles est le style Molinellt,
si aimé et si en vogue à Montréal.

Il ne craint pas d’affirmerqu’il est en possession
des plus beaux dessins de meubles, Parures de
Chawbre à Coucher, de Salon ou de Salie à Diner,
de toute la cité et il est prêt à les exécuter à ordre
à des prix extrêmement modérés.
Son entrepôt contient tine grande variété de

Meubles en Palissandre, Noyer Nolr'et autres bois
de tous les prix et de toutes descriptions, Rien
d'incomplet ou d’imparfait ne sort de ses boutiques
où tout est exécuté avec soin et diligence.
M. LAVIGNE entend continuer l’industrie de

la Réparation des Meubles, Matelas à Ressorts,
etc, du vernissage et la remise à neufdes vieilles
parures de Salon.

19 avril 1970. ame-134
 

On Demande
Une personue connaissaut bien les deux lan

gues et ayant quelque connaissance des affnires,
pour agir comme

SOLLICITEUR D’ANNONCES
Pourie Journal “LE PAYS.” LA situation offerte
sera très lucrative pourcelui qui entendra quel-
que chose à la besogne.
28 mars 1870,

POUDRE A BOULANGER!
oE. MARK
ECURED

115
 

  

    

La Favorite du Cuisinier
SANS RIVALFE.

En boïtes de Ferblanc 1 1b,, 5 et 3 onces.
A VENDRE PARTOU'.

Très en demande, et les familles qui en font usa-
ge n’en achètent pas d’autre,
 

Faites-en l’essal, et demandez Ia

POUDRE FAVORITE DU CUISINIER,
Vente en Gros chez

W. A. CAMPSELL ET CIE,

VENTE PAR ENCAN,

PAR I' J. KEARNEY.

Tattersall--Etabli en (852,

sette Vicille place daitaites, si bien connue,

élé transportée de la Grande Rue St, Juccites, à ha
Rue Craig, au pied de in Rue St. Antoine, où ou
continura la Vente de Chevaux, Voitures, Har-
nais, chaque MARDI et VENDREDI, à DEUX
heures P.M, Cet'emtroit estle plus central, le

plus beau et ie meilleur dela ville pour la vente
de Chevaux, Voitures, etc. On ne pe goit des droits
que sur les objets vendus seulement, les ache-

teurs de toutes les parties de li Puissance et des

Etats-Unis se rendent à ces ventes. Onne charge
uueun frais d'écurie pournimporte quellequantité
de chevaux, jusqu'à leur vente. On avance de

31,00 à 55,000 sur n'importe quelle sorte «d'objets
offerts en vente. Les ventes à l'extérieur se font à

des termes libéraux.
I, KEARNEY,

Fneanteur,

13 avril, 10

 

ANNONCES DIVERSES.

 E SIROP CARMINATIF DE BIRKS est le
i 1 meilleur Sirop :uloucissant pour ia dentition
des enfants. un  

 

CORPORATION DE MONTREAL,

Province de Québee,«
Cité de Montreal, +

IN RI

Le MAIRE, les ECHEVINS et CITOYENS de

In Cité de Montréal

tequérants de expropriation dans la rue Albert
dans le quartier St, Antoine de cette Cité aux

fus de prolonger lu dite rue.

AVIS PUBLIC est par le présent donné que ce

! qui suit est une eopie vraie du Rapport des Cotn-

missaires soussignés déterminant quelles sontles
parties intéressées qui doivent spécialement coti-

ser[pourles fins de lu dite amélioration : &t qu'aux
termes de la ueuviènie section de l’acte àle Vie,

chap, 37, les dites parties intéressées qui désirent
s'opposerla dite amélioration,sont tenues de pro-
dutre leur opposition cutie les mains des Come-

missaires soussignés dans les trois jours dela date
“de In dernicre insertionjde cet avis, à savoir:
|

RAPPORT.

Les soussignés Commissaires noninués sur l'or-
dre de la Cour Supérieure de Montréal, le quator-
zlème jour de février dernier, rapportent qu'ils ont

délibéré sur les limites qui devienIront plus tard |

sujettes à êtres cotisées pour couvrir les frais d'é-

valuation et autres dépenses résultant de la dite

expropriationde la rue Albert dans cette Cité con-
formément umx netes de la législature, et qu’ils sa
sont arrêtés sur les limites suivantes, à savoir:

Tous les terrains ayant front sur le côté nord-

ouest. du Quarré Chaboillez depuis la rue inspec- |

teurjusqu'à la rue du Cimetière et surle côté Sud- ;
Estadu Quarré Chaboillez depuis lu rue Inspee-
teur jusqu’à lu propriété porlantie numéro 198 sur

Ia rue St, Joseph, inclusivement; Le terrain sitné
à lencoignure Nord des rues St. Josephiet Inspee-

teur; Le terrain situé à l’encoignure des rues st,
Joseph et St. Maurice, et ayant front sur le Quar-
ré Chaboillez; 10 terrain situé à Vencoighure
List des runes St, Maurice etluspecteur; Le terrain

ayantfront sur le coté Nord-Ouest de lavue Albert

depuis le Quarré Chaboillez jusqu'à tt rue de la

Montague,à Une profondeurde quatre-vingt pieds;
Tousles terrains depuis la rue de ln Montagne jus-

qu'aux limites de lu Cité, compris entre la ligne

Nord de lu rue Albert projetée, eu Ia propriété du

chemin de fer, aussi li lisière de terrain de la lar-
geur de vingt-cinq pieds, depuis la rue de la Mon-
tague jusqu'aux limites de la Cité, compris entre
ln voie ferrée et la clôture du côté sud de la dite
voie ferrée; Tous les terrains ayant front sur le

côté Sud-lst de la rue Albert, depuis le QUarré

Chaboillez jusqu’à la rue de la Montagne, dans li

manière suivante: Les deux premiers terrdins ap-
partenant l’un à Sunuel Biron, l’autre à Ç. 5, Ro-

dier, jr., dans toute leur profondeur, les «eux ter-
rains suivants, appartenant l'en à Abraham Ras-
tou], l’autre à François-Xavier Rastoul, à la moi-
tié de leur profondeur, les autres terrains à une
profondeurde cent pieds; ‘Tous les terrains des
deux côtés de li rue Bruchesi, depuis la rue Albert

Jusqu'à la propriété portant le No. 7 inclusivement

du côté Nord-lest, et jusqu’à la propriété portant
le No.81nclusivementdu côté Snd-Ouest; Lester-
rains des deux côtés de liu rue St, l‘élix, depuis la
rue Albert jusqu'à la propriété portant le No, 14

inclusivement du côté Nord-Est, et jusquà la

ruelle de l’Ecole du côlé Sud-Ouest; Les terrains
des deux côtés de lu rue de ln Montagne depuis la
rue Albert jusqu'à la ruelle de l'Ecole du côt“
Nord-Est, et Jusqu'à la propriété portant le No, 20
inclusivement. du côté Sud-Ouest ; Les terrains
ayant frontsurle côté Sud de la rue Albert projetée
depuis la rue de la Montagne jusqu'à la rue Aque-
duc et comme profondeurjusqu'à In rue Rolland;

et comprenantles terrains ayant front sur le côté
Nord-Ouest de la dite rane Rolland; Tous les ter-
rains ayantfront sur le cote Sud- Ist de lnrue Al-
best projetée, depuis In rue Aquedue jusqu’ivia rue
Canning, à une profondeur de cent pieds, et de-

pnis la rue Canning jusqu'aux limites de la cité à

une profondeur de quatre-vingt picds; Les ter-
rainsayant front des deux côtés de In rue Aque-
ducdepuis,larue Albertprojetée jusqu’àln proprié-
té portant le No, 195) inclusivement du coté Nord-
Estet jusqu’à la propriété portant les Nos, 200 et, 202
inclusivementdu côte Sud-Onest; Les terrains des
deux côtés de la rue Versailles depuis Ia rue Al-
bert projet “e jusqu'à Ja propriété portant les Nos.

45 et 47 inclusivement du côté Nord-Est et jusqu'à
la propriété portant le No. 42 inclusivementdn
coté Sud-Ouest.

Les terrains des deux côtés de la rue Lusignan,
depuis la rue Albert projetée jusqu’à Ia propriété
portant le Numéro 21 inclusivement du côté
Nord-Est et à unedistance de deux cent quatre-
vingt pieds par une profondeur de quatre-vingt
pieds du côté Sud-Ouest ; 1cs terrains ayant front
des deux côtés de In rue Guy depuis In rue Al-

bert projetée Lune distance de deux cent quatre-

vingt pieds par une profondeur de quatre-vingt

pieds de chaque côté ; les terralns ayant front des
deux côtés de la rue Richmond depuis la rue
Albert. projetée jusqu'a la propriété portant le

No. 185 inclusivement, du côté Nord-Est etjus-
qu'à PEglise St, Joseph incluslvement du côté
Sud-Quest ; lc terrain de l'Eglise pris à une pro-
fondeur de quatre-vingt pieds; les terrains ayant
front des deux côtés de la rue St. Martin depuis
In rue Albert projetée Jusqu'à l'Eglise St. Joseph
inclusivementdu côté Nord-Est ; (le dit terrain
de l'Eglise pris à Une profondeur de quatre-vingt
pieds) et jusqu’à Ja propriété portant les Nos. 122
et 121 inclusivement du côté Sud-Ouest; les ter-
rains ayant front des deux côtés de la rue des Sel-
gneurs dépuis la rue Albert projetée jusqu’à in
propriété portant les Nos, 261 et 253 Inclusivement
du côté Nord-Est. etjusqu'à la propriété portant
les Nos. 256 et 258 Inclusivementdu côté Bud-
Ouest; les terrains ayant front des deux côtés de
Ia rue Chatham dopuis la rue Albert projetée jus-
qu’à la propriété portant les Nos, 111 et 113 inclu-
sivement du eôté Nord-Est, et jusqu'à la proprié
té portant les Nos, 100et 102 exclusivement du
côté Sud-Ouest ; les terrains ayant front des
deux côtés de In 1ue Canning depuis la rue Albert
projetée jusqu’à la propriété portant les Nos. 73 et
75 Inclusivement du côté Nord-Est, et jusqu’à
une distance de trois cents pieds du côté Sud-
Ouest; (ces terrains devant être pris dans toute

  

 

 21, Rue St, Sacrement, Montréal, 24 fév. cm.-89
J leur profondeur ;} les terrains ayant front des
- deux côtés de la rue Dellsle depuis ie commence-

| Antoine Lusignan;

“ VENTE PAR ENCAN.

PAR A. BOOKER.

VENTE A L’ENCAN

D'UNE PROPRIETE A LACHINE,
Mardi, 2 Avril 1870.

M. BOUKER a reçu instruction de JURNFAIR

éer., curatewr, de vendre à l’Encau, sur les lleux
tous les droits, titres, intérêts appartenant à la
succession du défunt THOMAS RUTHERFORD,
en son vivant de Montréal et Lachine, Marchand-
Tallleur, un certain lot ou pléce de terrain, ou

Emplacement, situé dans le Village et Paroisse

de Lachine, dans le District de Montréal, dans In

l’rovince de Québec, contenant, d’après le Mesu-
rage, 138 pieds de longueur sur la (acade, 164 pleds

sur ie derrière, sur 8274 pieds de profondeur(moins
lu quantité de terrain vendue à un St. Denis) me-

sure anglaise, plus ou moins, sans aucune garan-

tie sur le mestirage; limité sur la facade par le

grand chemin de In Reine, sur un côté par la rue

William, avee Maison d'habitation en bois, éeu-
ries, Hanguret glacière érigés sur ce terrain, avec
tous les droits du vendeür, sur le rivage, sur le
hord aitu Canal, cu Rivière faisant farce audit lot.

Alms,

Tout le MOBILIETt et les EFFETS, contenus

dans 16 appartemients—Salon, Salle à Diner,Chrm-
bre à Coucher, Salles, Cuisine, y compris les L'ou-

vhettes, In Literie, Couverture, Tingerie, Nappes,
ete, ete.

- Pour plus amplos détails. s'adresserd John Fair,

Gor, No. 5v, rue St, François-Xavier, ou à l'Eu-

vanteur, No. 361, rue Notre-Dunie, Montréal.

Vente 4 ONZE heures,

A. BOOKER,
pe Encanteur,

 

ment de la dite rue jusquiaux lanltes de la Cité,

EL que les noms des pro priétaires où parties in-
téressées qui devront être spécialement cotisés
aux fins de l'amélioration proposés telg que fixés
etinserits au Rôle Général des Cotisations luit
imunédiatementavantle terme fixé pour procéder
à l'évaluation requise parles sections 11 et 12 de

l'ucte passé dans les années Ÿ et 50 du règne de
Sa Majesté, intitulé: Acte pour anender les dis-

positions de divers netes concernant lu Cité de

Montréal et pour d'autres fius—sout:

198, Rue St, Joseph, Chs, $, Rodier; 2 Carré Cha
boîllez, Robert Datrymiple ; tdo, Thomas Mullins;

16 do, David Bradshaw; IG do, Sucression Nelson:

22 do, Succession J. Gamble ; 143 Rue St. Joseph
Scott et Harris; 193 vue St. Maurice, Arthur Bren

nan; 1 rae St. Joseph Veuve G. C. Beck ; 3 car-

ré Chaboiîtiez, Maurice Gougeon; Bhdo, Nleholas
Métayer: 15 do, Corporation de Montréal; 25 do,

Joseph A. Carignan ; 27 do, J. G. MeGonieal; 29
do, Adele Legault, épouse de Joseph Emond; 351
do, Louis A. Gareau; 39 do, Michael Kavanagh;
rue Albert, Grand Trank Railway; 208, 215,205 rue

St. Joseph, Samuel Biron; 217, 219, 2253 do, C5.

Rodier jr; 50 rue Albert,Abraham rastoul; do, FN.

Bastoul; do, Walter Benny; do, Benfnm!n Lamb

 

  

 

 

 

«do, Benjumiin Parent; 32 do, Aurélien Cauchion:
| 72 do, Willien Masterman; 74 do, William Mor-

gan; 86, 88, 102 do, Joseph Versailles; 11 do, SE
May; 150 do, Thoms MeCready; 9 rue Bruchesi,

15 do, Louis Dawdelln; 17 «to,

Léandre Lamoureux; 23do, Veuve J. Ble, Bélan-

ger; 24, 20 do, Joseph Versailles; 8 do, Veuve À

Lamouche; 4ruesLrélix,succession JohnTorran-
ces 2t, 24, 25 do, Alexis Renaud;-29 do, Bernard Le-

clère; 31 do, J, Bruyère; 32 do, 1°. X., Rastoul; 30 do
Hospice Labelle; 22 do, l’aut Fournier; 2rue de
lu Montagne, Féli x Gougeon ; 21 do, ldouard sar

  
  

 

| lazin; & do, Ion. Louis Renaud ; 32 do, Joseph

t Versailles; 4 do, Joseph Cardinal; 10 do, Calixte

cardinal; 42do, Mile HE, Lavigne; 5] do, Pierre

Prevosi; 51, 56, 58, 10 do, Fhomas McCready; 454l0,

Veuve Luwlor: #3 +) do, Veuve Daniel Murra
37 do, Antoine Mullette ; 7 do, Jérémie Mallette;
en arriére do, Antoine et Jérémie Mallette; 21 do,

Joseph Lfaontaine ; Rue Rolland, 1° X, Rastoul;

15 do, Frans. l’ayetfe; 1 ruelle de do, Frans, Pa-

yvette ; 5, 7 do, Laurent Cardinal ; 11 «lo, Thomas

MeCready; 16do, Laurent Cardinal ; 24) Rue Aque-
duc, Louis Picard ; 208 do, Jean Ble, Houle; 212 do

John Stewart; 216 do, Amable Serrurier; 220 do,
Magloire LeBlanc, 225 do, flonoré Riendeau; 226

do, Joseph Savard; 242do, Peter Fagan; 216 do,

Theophile Monette: enarriére do, Jean Bte. Pa-

rent; do, do,Théophile Monette; 2ado, J. 1). Law-

lor; 234 do, Edouard Ledue; -243 do, succession

Jolin Torrance; 239 do, 5. H. May; 223do, Dr, DD.

Archambault; 219do, Amable Serrorier; 29 do,

rs, Xav. Rastoul; 202 do, IFrangois P’réjau; 199 do,

Bernard Lecluire; 42 rue Versailles, F. L. Langue
doc; (2, 76 do, Angélique Morrissette ; veuve

Lefebvre ; 84 do, Frs, Nav, Rastoul ; 90 do, Isidore

Lachance; 98 do, John Barber; 99 do, John Id-

wards; 101 do, Theoplitle Gloutney; 104 do, Jules

Gloutney; 110 «do, Joseph Barsalou; !l4 do, Noël

Demers; 122 «io, Moïse Ritchot; 117, 115 do, E£mn-

nuel Monette ; en arrière do, Dr, D, 1), Areham-

beault; en arrière do, Emanuel Monette ; 101, do
veuve Antoine Miron; 57 do, Alexandre Du-

quet ; 93 do, Prosper Versailles ; 81 dy, Bernard
McEnroe; do, T.S, Brown; 83 do, Willlam

Bre‘inan; do, Théophile Cartier ; 77 do, Jude
Bouthiller ; 73 do, Maxime Grouix ; 67 do Jean

Bte Auger; 63 do, Théophile Robert; 61 do,
Pierre Robillard; 45 do, Narcisse Moreau ; 25
Rueide Lustzoan, Edward Charters; 35do, Veuve
J. Bte Belanger; 39 do, D. A. Desjardins ; 11 do,
succession John Torrance; 42 do, Peter Robin-
son; en surrière do, Eustache Prud'homme; en are

rièro do, Veuve Norbert. Dumas;en arrière do)

John Torrance; en arrière do, Succession Roy
19rue Guy, Veuve Berthelet; 119 do. John J.
Day; IS5rue Richmond, léustache Languedoc ;
195do, Séraphin languedoc; 187 do, Paul zFour-
nier; 219 do, François Milette ; 222 do, UlriciBou-
dreau;enarrière «do, lFalarettis 209 do, Camille
Gentosse ; 196 do, Alexandre Traded; 19% do, YyS¢-

roinaire de Montréal; 122 rue St, Martin, Augus-
tin Terroux; 126 do. Moise Damien; 112 do,}Maxi-
moe Gougeon; 156 do, Charles Dubreuilf; 110;do,

Pierre Dazé; 142 do, Jean-Bpte. Vincent; 148 do,
Samuel Rousseau; 151 do, Josephine Guy, épouse
du Dr, McCallum; 156 do, H, W. Austin; 158 do,
Succession A. DeLusignan ; 120 do, Veuve Benj,
Painchaud; 169do, Louis Ratéau; 167 do, Victor
Durand ; 165 do, Louis Rrteau; 157 da, Geo, Mo-
nette; 119 do, Guillaume Laurencelle; 115 do,
Moïse Ouimet; 101 do, Antoine Gougeon ; 9 do,
Jos. Meloche ; 256 Rue des Seigneurs, Octave Bru-
net; 20 do, Augustin Cantin; 2%) do, Narcisse
Moreau; do, William MeDonald; do, Dr, R.
O’Leary; 313 do, Chitrles Gareau; 309 do, Mathew
Ford; 229 do, Dr, D. Archambeault; 297 do,
Edouard Leduc; 293 do, Jean Marie Bélanger;
M9 do, James Mussell; 235 do, Patrick Garvin
en arrière do, J. Callaghan; 279 do, Adolphe Le-
doux ; 273 do, Veuve Robt. Walker ; 269 do, Adol-
pbe Major; 265 do, James Mussell; 263 do, John

McDiarmid: 110, 114, 122 Rue Chatham, Succes-
sion, F. Dunwoodie; 155 do, T. 8. Judah; 117,
131 do, Robert Aspinnail; do, Bruno Ledoux;
do, Alexander Pearson; do, Augustin Can-
tin; do, I'rosper Versailles; 111 do, Cyrille Ver-
don ; 143 Rue Canning, Fred. T, Judah ; 123 do, J.
N. Aumond ; do, Succession Joseph Shuter; ; do,

A. Caldwell, 115, 113 do, Eusèbe Quimet ; 103 do.
Joseph 8. Gratton ; 85do, A'fred Trottler; #1 do
Patrick Spellasy: 73 do, Michael Spellassy ; do,
Charles J. Coursol ; do William Snaith ; de, Suc.
cession Louis Guy; do, William Griffin ; do,John
White; do, François Perrin; do, Succession
Fisher; do, F.T. Judaii, Rue Albert.—Alexander
Stewart ; do, John Steward ; do, Mme A. Brooks;
do, Michacl Brown; John Callaghan. Rue de.
lisle—James McKiernon; do, Delisle & Work-
man; do, Thos. Brennan ; do, Gilbert Lamarre;
do, Jag. Osborne; do, Joseph Roger; do, Plerre
Roger; do Félix Dépatie ; do, Jean Tremblay;
do, Wm, Quinn ; do, Toussaint Vaiade.

Ex FOI DE QUOI NOUSAVONS APPOSÉ nos signa-
Lures aux présentes,

  

  

 

  

JOHN PRATT,
D.GORRIX,
J. C. H, LACROIX

Commissaires,

CHAMBRE DKS COMMISSAIRES,
Hôtel-de-Ville,

Montréal, ce sixième jour d’Avril
mil huit cent soixante-et-dix, 128 (Pour être publié dans la Minerve ot le Pays du

9 au 21 Avriit courant inclustvement,

VENTE PAR ENCAN,

PAR BENNING kr BARSALOU.

 

 

AVIS.

Les Soussigués annoncent à leurs amis et au
public en général que, sur la demande d’un grand
nombre de leurs amis, ils ont décidé de prêter une
attention particulière à la vente des Biens-fonds,
et ils espèrent, parleur longue expérience dans le
commerce d’encanteurs, donner cette satisfac-
tion que l'on est en droit d'attendre de ceux à qui
l'on confle ses propriétés pour en être disposé,

BENNING Er BARSALOU,
Montréal, 10 mars 1870, 101

VENTE de FERRONNERIE,
PAR ORDRE DE Ts BROWN. Svysnic

OUFICIEL

 

11 sera vendu à l'encan public, au magasin des
soussignés No. 15 et 50 rue St. Pierre, jeudi te 21
courant:

1 calsse «le coutellerie de Wilson et Howkworth
44 calsses de ferronnerie anglaise, américaine

el allemande.

Comprenant des couteaux, ciseaux, rasoirs, ci-
seaux à tondre, ciseaux de menniserie ; un graud
Assortiment d'excellentes limos, des serrures,
pentures, cadenas, æe, Un assortiment considé-
rable de courroies de cuir et diverses autres four-
utlures de la niellleure qualité,
Un COFFRE-FORT d'Herrings à l'épreuve au

feu,

Vente à DEUX heures LM.
BENNING ET BA SALOU,

12 Encanteurs.

“ÀVENDREOU ÀLOUER.
mc U NE SUPERBE PROPRIÉTÉ, Rue

sf. Sherbrooke, No. 259, Est, de 80 x
306 (Uno rue projetiée passera derrière),
Avec une maison en briquo À deux éta-

ges, de 40 x 40, Cuisine à côté, Ecuries, Hangards,
etnutres LAtiments. La maison est finie au goof
moderne, ayant appareils de chauffages, bains et
latrines,—avec Un pare sur le devant, rempli de
beaux arbres. Possession au ler mal prochain,

 

UN TERRAIN, coln des rues Cadieux et Cour-
ville, de 71 x 116, Avec beaux arbres dessus.

 

Titres incontesiables,
Le soussigné à aussi plusieurs autres propriétés

de valour à disposer aux mnoilleures conditions.

d, N, GAUTHIER,
Agent-Collecteur,

192, [tue Notre-Dame,10 Jan=—j 1 mui

 

 

cTAUX DES BOUCHERS, ETC.
Le LOY KR des Ftaux et MAGASINS des MAR-

CHÉS BONSECOURS, Ste. ANNE, St. ANTOI-
NEStIAURENT,PAPINEAU et SLUABRIEL,
sera parencan publie mais à PENCHÈRE pour
l’espace d'une année à dater du PREMIER MAI
prochain, commesuit :

LUNDI, le 35 AVRIL courant, les FTAUX et
MAGASINS du MARCHÉ BONBECOURS,
à NEUF heures A. M.

Les EFTAUX et MAGASINS du MARCHÉ l’A-
PINEAU, 2 TROIS heures 1°, M.

MERCREDI, le 27 AVRIL courant, les ETAUX

et MAGASINS du MARCHÉ) STE ANNE,
à NEUL heures A. M.

Les ETAUX et MAGASINS du MARCHÉ ST,
GAURIEL, À TROIS heures P. M,

JEUDI, le @8 courant, les ÉTAUX et MAGASINS
du MARCHE ST, LAURENT & NEUFheu-
res A, M,

Les Claux et MAGASINS du MARCHÉ ST, AN-
TOINF, À PEUX heures P.M.

Aucune euchère ne sera reçue de personnes ar-
rièrées pour loyer d’fÉtaux où de Magasins,

Aucune partie des dits Marchés ne seya louée
pour In vente de hardes neuves où vieilles.

Les autres conditions reront connues le Jour de
lt vente,

Par ordre,

CHS, CLACKMEYER,
Greffler de la Clté,

Bureau du Greffier
Hotel-da-Viile,

Montréal. 19 Avril 1870 1353-1
 

Tailleur Demandé.

Un jeune homme pour tilller dans un magasit
de campagne.

S'udtresser chez

H. LAVENDER,
as-H 293, Rue Notre-Dame,

 

OUR de bonnes Photographies de tous
enres, allez aux ateliers de Photographie de

BALTZLY, 974 Rue Notre-Dame, Venez et
voyez,

INFATLLIBILITE DU PAPE
Le Rév, Père LANGCAKE, S. J., fera une lec-

ture sur ce sujet au Mechanie’s Hall, JEUDI, le
21 Avril, pour contribuer au fonds de charité de la

SOCLÉTÉ CANADIENNE-ANGLAISE CATHO-
LIQUE.

Billets d'admission, 25 cents; on peut s’en pro-
curer à la Salle, chez MM, Sadliers, et chez les
Messieurs de la Société,

Portes ouvertes 4 7.30 hs., la lecture 4 8 hs. p.m.

ANGUS MACDONALD, M. D.

Président.
C. W. RADIGER,

Sec.-Correspondant.
rave, ponda Di-194

AVIS.
 

AV13 PUBLIC est par le présent donné que le
soussigné, Jean-Baptiste Livernois, commerçant
de la Cité de Montréal, fera application & ia pro.
chaîne Session du Sénat du Canada pour en obte-
nir un Billde Divorce d'avec sa femme Lucie
Casavant dit Ladébanche, pour cause d’adultère
et autres causes.

JEAN BAPTISTE LIVERNOIS.
Montréal, 21 octobre 1869, ira—292

  

 

Il y aura une assemblée des MARCHANDS de
FLEUR et MAITRE+ BOULANGERS, MER-
CREDIsoir à 7; heures, À l'Hôtei Jacques-Car-
tier, Palce Jacques-Cartier, aux fins de prendre
en considération s’ils doivent continuer à pren-
les 50 sous au pair.

18 avril 1870,

P. J. COX,
MANUFACTURIER DE TOUTES SORTES DE

Balances à plate-forme et pour comptoirs,

687, RUE CRAIG.

bi-133

 

Une visite satisfera les acheteurs quant À loue
vrage et le prix.

Montréal, 19 avril 1870, fra-134

 «= 1 E SIROP CARMINATIF DE BIRKS donne
4 Un soulagement immédiat aux enfantssonf-

frant des dents, . Jot
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XVIII. ANNéE. No. 135.LE PAYS.—EDITION QUOTIDIENNE.

ANNONCES DIVERSES | STEAMERS CHEMINS DE FER—

GRAND TRONC
ns.

JEupI, 21 AvriL 1870. :

 AVOCATS & NOTAIRESANNONCES DIVERSIS,

R.STEVENSON,
 La Compagnie devapeurs Océa-

niques de Montréal"RESTAURANT DUPALAIS,
ANNONCES DIVERSES. HOTELS & RESTAURANTS

COMPAGNIE DE NAVIGATION | DOUTRE, DOUTRE& DOUTRE Maison à Louer ou à Vendre,
 
 

    

 

  
    

J. D.—C.R. G.D—B.C.L. J. BTE. D, LLB,

[

AMILE-END présde I'Eglise. l0appartements Ayant le contrat du Gouverne- A pono, \> em »
et dépendances. ment du Canada pour le trans- y= Pr20

DE LAPRAIRIE. NO. © PUR JACQU LES, BOUCHER, _ AVOCATS, 57 S'adresser No,56, Rue st. Laurent, chez ; port desMALLESCANADIEN. Chor a = BP.
; ; (Prè rho ’ Remorcie ses amis et lo public du patronage No. 57,—RUE ST. GABRIEL,— No Sh M. BRUCE. NES et AMÉRICAINES, CHEMIN DE FER LE GRAND TRONC DU CANADA.

en . 1 5 Pi séla| 4 , aa— _—__ Le LL —_
L'assemblée annuelle de cette Compagnie a “ui lui a été accordé et les Informe qu’il n lats 80 nov. 1869 ns ARRANGEMENTS D'ETE. 1869.1869.

 lieu le 4 courant; les Messieurs [suivants ont été Stalle No, J#, pour s'installer à la —_ 1869—ARRANGEMENTS L’HIVER—1869.ON DEMANDE
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nommés Directeurs: J. Btc. Varin, John Dunn, lunch de midi troisà heures lsc, ; hi Les LIGNES de cette Com le se composent
Camil Lacombe, Julien Brosseau et Julien Bros- rireetoet liqueurs de première Stalle No. 5, Marché Bonsecours DoRION, DORION & GEOFFRION 1000 I li rs des Vapeurgonerdoprem!io, classe,&ç louble Les Trains laissent maintenantla Btatlon Hong.sard. Lutte 15

|

Vert lo matin à l’arrivée dos bateaux deQué-

|

Où ll sera heureux de les fournir de toutes les AVOCATS, ournaliers. suivent: Jon)

|

Yehture commesuit:Laprairle, 7 avril 1870, N01

|

bec et Aussi aux heures de l'arrivée des convois choses que comporte sa ligne d'affaires. ‘ No. 43. RUE ST. VINCENT. No. 43 SCANDINAVIAN3000Tonnes(on construction) POURL'OUEST:
detons les chemins de fer. na--273 13 avril. dm-130 100 ’ ’ “Cf Le et après le PREMIER MAL prochain, de ny 27 Capt. Wylie Express de jour pour Ogsdensburg, Otta-: — AU DEUXIEME, l’emploi permanent, durantla saison d'Eté, sera cant: 4,Ard. wa, Brockville, Kingston, Belleville,mon mr ame = ‘eres ! Mores ! Mères ! L'HON. A. A. DORION, G. It, donné à MILLE HOMMES sur la ligne du Che- Capt. Ballantine. Toronto, Guelph, London, Brantford,EE ' M —_— V. P, W. DORION, Ecr., min de Fer du Canada Central, entre Ottawa et

|

GERMANY. Gant. Graham. Goderich, Buffalo, Détroit, Chicago etSocieté Mutuelle de Construction oe manquezpas de vous procurer le SIROP J C. A. GEOFFRION, ECR, Ç Carleton Placo—distance de 25} miles. , _ EUROPEAN Lt moithh WR toutes les autres places de l'Ouest à... 9.10 A MMINATIF DE BIRKS pour la denttion 12 juan 1867 jno—t2 S'udresser au Bureau du Chemin de ler du Ca OVA-SCOTL ..2800 do Capt. R.8. Watts,

|

Express de nuit do do...... 8.80 PF Mdes enfants, enlevant enlevanttoute douleur et LL -

|

nada Central, pres l’Hôtel Russell, Ottawa, ou au

|

NORTH-AMERICAN,1783do Capt, Richardson.

|

Train Omnibus pour Kingstonetles sta-DE MONTREAL. Patteoctane prérarationmo contient m| TT OUT soussigné à BrockvIlle. DAMASQUS.... IBM do Cap. Trooks. tions intermédiaires, à... cern THA M—_— opium, ni aucune drogue de ce genre. En vente GUSTAVE A. DROLET Æ#- Les hommes seront transportés gratulte- TTAWA I ‘1650 do Capt. Grange. ‘Trains pour Lachine à 8,00 A.M., 9.30 A.M. 3.00 PML'ASSEMBLÉE pour le TIRAGE de In DOU-j Chez tousles pharmaciens, muls fabriqué seule- meut de Broekvitle à l’endroit où ils doivent tra-

|

ST, GEORGE. 1468 do Capt. Jones. et 6,00 P, M.ZIÈME APPROPRIATION aura Heu le ONZE

|

Ment par JOHN BIRKS, AVOCAT, vailler, ST ANDREW... 1482 de,ow le POUR LE SUD ET L'EST,MAI prochain à SEPT heures et DEMI du soir, ’harmacie St. Catherine, 0 : H. ABBOTT, Ne RENN ee Capt, Meylius, |»nu Bureau de la Société, No. 103, Rue St. Bona-

|

101 338, mn ste, Catherine, Montréal. No, 30, Rue St. Vincent, . Entrepreneur. SWEEDEN.Cee Capt. Menzie, ationsaosbourLeland Pond et les 704Mventure. - ES JHONTREAL. 7 avril 1870, 124 Les VAPEURS de la LIGNE de In MALLE de | : creerL. H, CHARBONNEAU, TUTO lerjuin 1809, na—169 ~ A _ __”…

|

LIVERPOOL(faisant voile de Liverpool tous les Express pour Boston...……..….. seu BAVAM 31 + m JEUDIS, et de Québec tous les SAMEDIS, tou- Express pour New-York et Boston vià le H

L'ETABLISSEMENT le MEILLEUR MARCHE
EN CETTE VILLE POUR

BOTTES ET SOULIERS

 

Sec.-Trésorier.
Montréal, savrilisTu, 2

 

“GEORGE LAFLEUR,
MANUFACTURIER DE

 

L. S COTE, Société permanente » construction
chent à Loch Foyle pour débarquer et recevoir à

e
r

Québec comme suit :

ord les Passagers et les Malles venant ou allant
n Irlande ou en Ecosse), doivent être envoyés de

 

Vermont Central... 380P M
Express pourIsland Pond et Gorham. ... 2.060 P M
Express pour New-York via Plattsburgh,

: urpsinn Nene Wall ; ; seIvinsones ou St. Lawrence Drug Hall, KIDKAUX TRANSPARENTS POUR FENKTRES Avocat, L L. B. NESTORIAN. le Lac Champa: Buster REe ? COIN DES RUES ST, LAURENTet STE. . 24 : sv AN . AUSTRIAN... land, a..........eerieaaa 3.00 PMNo, 313. Rue St. Laurent. CATHERINE. 227, Rue Notre-Dame, NO. 29, RUE SI VINCENT, District de Montréal. MORAVIAN.. Express de Nult pour Québec, Islandler avril 120 — + BAT MONTREAL, - HIBERNIAN. Pond, Gorham et Portland, arrétant: Présents de Noel et du jour de l'An. MONTREAL. M. Corpuivrales Conrsde St, Jeaud'Iborville, DIVIDENDE No. 12 Prix du passage dé Québe entre Montréal et Island Pond à St, Hi-4 A . ; ar ya sept. 1569, na—2 pn . : bine.......... lalre, St. Hyacinthe, Acton, Rich a
Les personnes endettées en- Le soussigné a l'honneur d'annoncer respectuet- Oren Sherbrooke,Watersilla etConticooke.

versla Succession de PROSPE-
Parfums depuis 12} ets, Jnsqu'A $5 la bouteille.
Sirops de toutes sortes pour l'usage des familles.
Gardez une bouteille d’Elixit pulmonaire de

Snelling dans ln maison, pour la guérisen des

sement 4 ses amis et au public en général, qu'il

vientd’ouvrir une manufacture de Rideau x trans-
parents pour fenêtres. Ayant dans son établisse DUHAMEL ET RAINVILLE

 

AVIS est parle présent donné qu’un dividende
de CINQpourcent, faisant dix pour cent paran-

née surles part permanentes de cette Société a

été déclaré et sera payable le et après le ler

Les VAPEURS de la LIGNE GLASGOW (fai-
sant voile de Glasgow tous les MARDIS, el de
Québec pour Glasgow tous les JEUDIS), doivent
être envoyés de Québec commesuit:

  

BEUlement À..............se seras sance Wlorm
@Æ#"-Chars dortoirs pour chaque convoi de nuit,

Bagage marqué (checked).
toux et rhumes, as art a gence er , =RE ARCHAMBAULT, MAT-

|

"Le clinent pour tout réparer est unarticle ntile

|

MENL des artistes de première classe, il ose dire AVOCATS, Avril prochain au bureaude la dite Soctété OTTAWA. Le steamer Carlotta laisse Portland tousles Su-
> qe que chacun devrait avoir, Prix 25 centins. qu'il peut satlsfaire tous les gens avecles couleurs 2m, IRue St. Vi >nt “ ! te ACTE POCICLE ST. DAVID --Maï 15 medis Après-Midi(aprèsl’arrivée du train lai

chand de cette Cité failli SONt 9; L. Ambrosse prête son nitention person- les plus riches, pour maisons privées, Egli- =, ue sr. Mmcent. Parordre, ST, ANDRE Mai 2 (après l’arrivée train laissant! ! aeeteonde toutes Ses prescriptions.

|

ges, Magasins, Salons, ete, De nouveaux patrons

|

JUSEPHDUHAMEL.

|

H. &. RAINVILLE, 1. A, FAUTEUX, ST. PATRIC Mai 27 Montreal le veudredl soir) pour Halifax, Nou-3 1 i A ’ : SR 5 ° s RENnres s ses val ISU8, 52, Secrétaire-Trésorier. 1ASCUS Juin & velle-Ecosse, et retournant le Mercredi.
requises de venir payer immée- J. D. L. AMBROSSE, magnifiques et de tous genres seront placés pour maj ISG 15 M _ te Secrétaire. Trésorier. ST. GEORGE..." Juin 10 ily aa bod Wn confort excellent pourlos bose

; J ; Pharmacie 51, Laureut.

|

convenir avec les couleurs. Abats-jouren fil de Montréal, 11 février 1870, 79 Prix du passage de Québe vers et . po bas
diatement au Soussigné SANS

||

Assistant de ln Compagnie des Pharmaciens de

{

métal pour logements, magasins et salons, toutes — — — -- = ~ . — “bine. ...... so sagers et toutes facllités pour le fret.! Londres, Associe de lu “ociéié Pharmaceutique sortes de transparents illuminés pour exhibitions ome Cabine . 2 Les Vapeurs de ln Compagnie Internationale,
e la Grande-Bretagne. Licencié uu Collége des | 5 >

cent, . . 2 qui sont en correspondance avec le Chemin de FerMEDECINES BREVETEESI G. SCOTT & CIE,, ! ¢
quoi leurs comptes ou Billets
seront poursuivis.

L. Jos. à AFOIE.
SYNDIC,

No. 43, Rue St, François-Xavier,

1 avril-jno-119.

PRODUITS PIARMACEUTIQLES
GRIMAULT & Cie.

- 45, Rue de Richelieu, à Paris,
 

SIROP ET VIN DE QUINQUINA FERRUGINEUX,

Médecins et Chirurglens, coin des rues St, Lau-
rent et Ste, Catherine Montréal.

4 juin 1508. an—172

EY
FOULINS A VENDRE.—LePREMIER PRIX

a été accordé à J. D. LAWLOR à la dernière
exposition Provinciale tenue à Montréal, en Sep-
tembre 1568, pour ln confection des meilleurs
MOULINS A COUDRE LE SINGER munufactu-
rés dans la Puissance du Canada.
Le soussigné reconuaissant pour l’enconrage-

ment qu’il areçu, annonce respectueusement à ses
uombreuses pratiques etau public en général qu’il
à toujours en mains un assortiment considérable
et varlé de MOULINS A COUDRE DE PRE-
MIERE CLASSE tant de sa propre manufacture
que provenant des meilleurs fabriques des Etats-

 

   

ete, Scènes pour Théâtres privés, Fleurs, Paysu

ges, Rideaux transparents pour convenir avec les

Tapis, Tapisserteset Draperies en Or, en Argent

Crystal, Velours et couleurs.

—AUSSI—
Décorations d'enseignes en oret en couleur de

toutes sorties. Toute ouvrage sera proniptemen

et solguenusement exécutée au plus bas prix.
22 février, «Iin—B7,

Day, Terrault & DeBlois
PONDEU ML

NANUFACTCREURSDE POBLES, &V      
| [| >

MAKES THE WEAK STRONG §

T »

No. 637, Rue Craig,
Manufactuviers de Patrons et Objets en Fonte

de tous genres.

Aussi Modèles pour le Bureau des Brevets
proniptement ct élégantiment exécutés,

w. an—1u19 nov

 

    
FETES ! FETES ! FETES!

11 y à à bord de chaque vaisseau un chirurglen
expérimenté.
On ne pourra assigner les chambres avant

qu’elles ne soient payées.
Pourle bagage et autres détails, s'adresser à Port-
land à J. L, FARMER OU à HUGIet. ANDREW AL-
LAN ; à Québec à ALLANS, RAE el Cle.; au Ha-
vre, à JONN M. CURRIE, No. 21 Quai d'Orléans;
À Paris, à GUSTAVE BOssANGE, 25 Quai Voltaire;
à Anvers, à AUG. SCHMITZ et Cie; à Rotterdam
& G. P. ITTMANN et ZooN; à Humburg, à W.
GIBSON et HUGO; 2d Belfast, 4 CHARLEY el MAL-
COLM; à Londres, à MONTGOMERIE eb GREENHOR-
NE, I7 rue Grace-chureh; à Glasgow, à JAMES et
ALEX. ALLAN, 70 rue Great Clyde; a Liverpool,
chezles frères ALLAN, Tue James ou chez

H. & A.ALLAN,
Coin des rnes Youville et Common.

18 Avril 1809. au=-Df

 

IL B. WARREN,

le Grand Trone, laissent Portland tous les Lundis
el Jeudis à 5 Lis, P, M., pour St. Jean, N. B,, etc,
Unpeut se procurer des Billets a toutes les prin-

cipales Stations de la Compagnie.
Pourplus de détails et le temps de l’arrivée et du

départ de tous les trains aux différentes stations,
s'adresser au guichet, Station Bonaventure.

C. J, BRYDGES,
Montréal, 7 avril 1869—1 Directeur-Gérant

  
GREAT WESTERN DU CANADA,

 

Médicaments toni ues ct reconstithants dos Unis, ayant Lous les dernièresaméliorations et CAUTION. — All genuine has the nameus estimés : 11s ont "avantage de réunir sous accessoires. armi lesquels sont : , , p . à 11 æ fs ;k it Le MOULINS DE SINGERà l'usage des familles FONDERIE DES ARTISANS, “Peruvian Syrup,’ (Sor Peruvian Bark) Mannbucturier de Balances, A compterde cette date, jusqu’à avis contraire,

forine agréable et sans décomposition le fer asso-
clé au quinquina, pour le traitement de toutes les

 

et des manufactures
VE

blown in the glass. A 32-page pamphlet sent
free. J.P. DIXGNORE, Proprietor, 36 Dey St.

 
 

PRESENTS ! PRESENTS | PRESENTS ! A constammenten mains
les Trains laisseront TORONTO aux heures sui!
vantes :

affections dues à l'appauvrissement du sang, Ils

|

Le do HOWE 10 fo 4e 111,--RUE ANNE, (GRIFFINGTOWN,--111 . + 3 i
3 -

sontprécieux pourlesJeunes personnes délicates

|

Le 49 Amn de do do ox “| New York. Sold by all Druggists. Balances de fantalsie pour

|

Train Express à 7 hs, A.M,, pour l'Est et l’Ouest. |
et difficiles à se développer, Le do FLORENCEdo Action reversible, MONTREAL. fomptoirotabalanclerque $ Omnibus a midiares PR do

re: ; .. : ris
NX MAgviIp , 3 i N a ss > Si 1,0 ares Lal, dc uo

1 nouveau Moulin A Navette, avec table, prix _ — UN MAGNIFIQUE ET UTILE PRESENT! peut fafre baisser. Aussiun

|

‘* Passagers et Fret à 55 h. P,M. do do

ELIXIR DIGESTIF DE PEPSINE. PoUDRE ET
PILOULES DE PEPSINE.

La pepsine est une des plus récentes découver-
tes scientifiques dans la thérapeutique. Agissant
principalement sur les organes de la digestion,
elle possède la propriété de faire digérer pour ainsi
dire sans le secours de I'estomac. Elle fait ainsi ces-
ser les mouvements d’une mauvalse uigestion, et

$30; aussi un nouveau imoulin elliptique à l'usage
es familles, construit sur le principe de Wilcox et
Gibb, prix (avec table complète) #4 Moulins
pour fil ciré A, B. et C.
Je garantis tous les moulins fuits par mot comme

supérieur sous tous les rapports 4 ceux de tout
Autre manutacturieren Canada. J'ai des certificats
de tous nos principauxétablissements manufactu-

MM. DAY, TERRAULT & DEBLOIS, annon-
cent à leurs pratiques et au publie en général,
qu’ils ont constamment en mainles articles de
première classe suivants :

Coucliettes en ler,

ANNONCES DIVERSES.

E. P. LACHAPELLE, M.D.

 

Un Souvenir durable et agréabie à ceux
qui ont besoin dé Lunettes pourvoir,

 

Allez chez LAZARUS, MORRIS ET C E., 25

assortiment completde ba-
lances avec plate-forme
pour comptoir, lesquelles

of Là sont toutes garanties, Fa
brique et Saile d’échantitlons, No. 216, Ruelle des
Fortifientions, près le Curré Victoria, Montréal.

2 novembre 1569. an—ÿs

  
 

 
LES CÉLÈBRES

VOITURES-SALONS de PULLMAN
Feront.le trajet sur l'Express EstAulanti ue, et
Express Ouest Pacifique. — CHA DORTOIRS,
{Palace Sheeting Cars) sur tous les trains de nuit.
LES CONNEXI

 

 

 

 

mêmedisparaître les vomissements des dames riers et des mellleures fumilles de Mont réal, Qué- Grillnges de Portes of de Chassis, ny - : ; " TT ST=ee NS "se font au Pont S nn )hh beepsaonpleasil Gants de Bose RUE ST, CONSTANT, No. 82

|

guiqueFONDSasvores LUNBIIESpv0n|| O- & A. LARIN,

|

|drispeienrane au SectesceTT ; :$ facilité : turer . iy Capes de C ‘, * SNE > Es , pour Buffalo ct tous les endroi ’Est ot à Dé. :
GUARANA OU PAULLINIA. grandesfacilitéspour Mangeerme mettent eT, vec Cadr Aucoin de la Rte Vitré. eb de LORGNONS arrangés avec nos célèbres

|

BUREAU D'EXPRESS et de COLPORTAGE, troit, ree les chemins de Fer Michigan Cen- A !
Bubstancevégétale entièrement Inoftensive aul mière Classe de 20a 30 pour cent A meilleur mar. sd Tue ed aveeCadre, Lo 4 nov, tr—500 LENTILLES parfaites fabriquées par nous et - , aequiganSouthern, et deDétroit ot Mil sguérit Immédiatement les migraines, me “| ché que tout autre fabricant dans la Puissance. rous de Tuyaux et Ronds pour Plains, aranties pour cing ‘es. Les leures dans 70. Grande Rue St. Jacques. Steatham "CI AO Sanduceuainsi que

tête, mévralgies, ainsi que les diarrhées chroniques

|

J'offre en conséquense aux agents de meilleurs Laviers et Bains _—_ Lo1 10 105 b bq années. Les meilleures dans les Steamers pour Cleveland, Sandusky, Lac Su-
rebelles ou cholériforines. La bolte qui contici

|

boinc a de meilleures conditions , 5

ol

Bipio

ia

Dan le monde pourfortifier et préserverla vue. MONTREAL érieur et Rivière St. Clair; et À Toronto avecle
12 paquets coûte du pour cent meilleur marché que ; ; Voy o ; “ Plaques et Pieds de Poile, ouver ‘ - = rand Tronc et les chemins de Fer du Nord

tout autre a Les agents ve ageurs et opus feront bien de Charrues et ouvrages pour Foreeron GEO H H ZELL Unne peut trouver de présent plus acceptable Les TRAINS DE TORONTO A HAMILTON
, ‘ onuer leur attention a ce sujet. 3 Cats J FTONS, À pour nos parents, amis, on ceux qui ont besoin se réunissent aux ‘Trains Express de l'Es

—— ; . ; rs Ny > Batlss tac 3 + y 5 servie i € 5 le aux ox e l'Est et .

INJECTION ET CAPSULES VÉGÉTALES AU MCAsera alloué au clergé et aux CoreDourBatlssesde toutes sortes, Fe ° 3 de Lunettes, Nous offrons au ser wee du Public, auantité de l'Ouest sur In vole de Paris, Loadon, Guelph, Pe-MATICO.i Bureauprincipal : 365, rue Notre-Dame, russes, Clôtranat Corniches, CONFISEUR Elles sont belles, utiles et dureutplusieurs an-

|

V'Agons simples ou EEheennionpr | trolls, Sarnia, Détroit, Chicago, Milwaukee, etc. ,
a Composéesavecl'essence obtenue de la plante Manumeture pds rueNazareth, Montréal, Machineries enFatedau a ” ET nCes sans qu’il soit nécessaire de changer. tures, pourle déménagement des =ne t la- Bureau ne MUIR, Surlutendant Général, :
@ ce nom, elles o: “Jours : my oy Ges uns Ki uccursale : A ue Bt. Jean, Québec : 78 Tue à orl e de toutes sortes, v Les Verres peuvent ètre remplacés parde sem- nos, etc, etc, Colis e Bagages ransport 5 AUX amnion ps } i
Ionidlessecretes,avecleplusbilllant succes, Kl ng St Jean, N.-B,, et 18, rue Prince, Halifax, Seulptures et Ornements en Fonte, BOULANGER DE BISCUITS blables, Bureaux ou Chemin de Feret vice versé, Voitures

|

9 avril 1870. 120 |
© >, rantage

|

N-E,
@ 5 i a8 Nit).

de n’occasionner dans leur emploi aucun des in-

|

Toutes sortes de Moulins à coudre réparés et TOUTES ESPÈCES DE : ; ’ A vendre par nous seulement de fantaisie ou Sleigbs pourparties de campngue
convénients des ancleus remèdes à base de copa-

|

améliorés à la Manufacture 18, rue Nazareth, et à Ps ; ‘: . EN GROS - pa $ tu ou promenades à la ville, toujours à la disposition -
hu, cubèbes, ete. la boutique fu-dessts du Hurenu, 365 rue Notre- aurons, Sculptures et Réparations N 6 R B a oet, 297

|

du public. So ToT
_— ame, Montrén

PASTILLES PECTORALES AU SUC DE LAITUE ET ’ .. J.D. LAWLOR, FAITES A ORDRE 0. 3 ue bonsecours Tom=-—--_--— ; 2,2 TAUSSE— _ TRANSPORT DES MALLES aLACRIER-UERISE. 365, Rve Notre Dame,

|

gæ-Sous leplus court délai et er plus bas prix “ER, MONTREAI. 3 J LCURLES considérables et de premitre elasse . »
1 prix "ER - COPERKRE, = == -

Bonbondélicieux et agréable à la vue, contenant
les deux principes les plus calmants de la matière
médicale, employé avec suceès contre la toux, la

 

 

 

 

 

 

 

 
 

7 février 1570, an—74

 

 

 

 

  
 

LEWIS A.HART, MA., B.C.L,

 

Montréal, 14 mars 1870, cm-l,

COMPAGNIE
Montréal, 28 avril 1869,

  
 

  
 

Harchand-Tailleur,

 

 

  
 

 

 

comprenant un assortiment des plusJolies Voitu-

res du dernier genre et des plus confortables,ti-
rées par un où deux chevaux, à discrétion.

 

   

 

 

 

BUREAU DE POSTE, Montréal, 17 Mai 1869,
  

 

 

   

  

  

   

 

   

   

 

 

 
   
   

  
  

 

grippe, les bronchites, la coqueluche, etc,

No. 208 3 JO)" D y 1 . entre nr stribuées! 3 as : 1

SIRGP DE RAIFORT IODÉ, NOTAIRE PUBLIC D'ASSURANCE MUTUELLE No, 208, RUIS NOTRE-DAME, Commandes c vécutées promptement. Distribuces, MALLES, | Levees,| Considéré, comme ie meilleur snccédané de “ tee ' En haut chez MM. BARRET « PRICE, — TE : TAR A
"huile de foie de morue. résulte d'expériences : .

, a ] ; 2 «MM. POM. ONTARIO. AM P.M
taltes dans les principaux hôpitaux de Paris que 29, Rue St. François-Xavier, 29. CONTRE LE FEU, MONTREAL, LAISSER LES ORDRES AU BUREAU || | : aeeennCdesrésultats supérleurs

|

9 déc, 1909 age

|

au (PRIA 00 Ion trouvera des Draps, Casimirs et Tweeds

|

70, Grande Rue St, Jacques, on aux Ecuries, 58, Rue

|

S900Preventionferal) 7.80) 600 it qlinexiste pas d'enfants lympathiques sujets al — SS CITE DE MONTREAL detoutes sortes et des gouts les plusnouveaux. St. Joseph 5,15 Rivière Ottawa p. vapeur. 6.00|.... 3 8
l’en ement des glandes ou aux autres inconvé- > » 7

1l est pré xé alité - Hh ‘ ! ! \; a
pientsd'aue faiblesse de constitution, qui aiment REMEDE DE FOWLE —_ mande uePowernvHienCeeo CHS, LARIN, 1, ADOLPHE LARIN. QUEBEC. È
employé ce sirop sans en éprouverles mellleurs

{

POUR LA GUÉRISON LES HÉMURROIDES DIRECTEURS: 5 * ST r 5 or . I 4
résultats, ET DES HUMEURS.—Le seul reméde certain 8 4 od ad = très modérés, 5mars 160. _ MI 0 Chemin deferArthabaska j

—_— . 0 TOY . sortes R112 I ENJAMIN COMTE, EcCr, 7 a 18 août 1864, a; T0 TT - OU _ - U0 20e» etlrois-Rivigres.......... .,...| 7.00
PHOSPHATE DE FER LIQUIDE DU DR. LERA, SCORURoftomeslesmaladiesuepe R. A. K. HUBERT, Ecr AND. LAPIERRE ECR "TQ YX - ne Mo Chemie de Hernean, ocre A i
I renferme dans sa composition les éléments

|

Usage interne et externe. Complètement végé:

|

Tuning boob ai ECR, | AND. D CR. | oT Co TT = 9 noo fer Montréal, - by
constitutifsdes os et du sang ; gest le plus ra- tal. En usage dansles hopitaux de l’Ancien etd N'ARCISREPOSDR, N Vers AN Is AU PUBLIC EN GENERAL. SACS POUR, GRAINS 8.00 200 clédeOuais cad 6.001167 \

tionnel des ferrugineux. convient aux jeunes

|

Nouveau Monde. Dans Ies cas de manque de 5 I J °E RIN. Tose
> * ; -

filles les plus délicates dontle développementest

|

guérison,j'autorise les vendeurs à remettre late JAMES Ii. MULLIN ECR.,

|

FERD, PERRIN, Eck, b . 8.001... ole fer etd PEst,........ celia] 7.00
tardif; et commesa principale action est de res-

|

gent et à ine la charger. Aucun manque de gué- — A l'avenir, le soussigné sera prêt à recevoir tous A vendre à bas prix BV... She do Québec pe vapeur i....| 6.10 !
Lituer au sang apputivrilo for ut Jul manque, ct Hison depuis dix ans, Prepare parti. D FOWLE,

|

Le prinelpe sur lequel est busée notre Assuran-

|

esordres qu’on voudra bien lui donner pourrépa- ‘ i has prix. 8.00 etQuébec fer Richmond, 7.00
osphal ‘ait leur bas 0n- miste, Boston, a …, Ve are sst certai 2 VIe HAE am > 0 Québee.......... veeiens Len 7esellléaux personnes débiles, sois que céttedeuil: tout. HENa iM Puce &Cie,Agents,Vendu ©® Mutuelle est certainement 1e plus économique| rer, Vernir, Polir et Nettoyer toutes sortes de LEWIS H BLACK & THOM, no... Do Sk. Jean et Rouse’PL20 3

téprovierinedemaladieoudequelqueautre mo. aves]par EVANS, MERCERet Ci, a. elie plus sûr; chaque annéel’a prouvé depuis Meubles et Pianos, chez lui où à domicile, si onle pain 156 181, Rue McGill, vTTPE= 16.00 MlnordetlaJonction au qu
, e , es résultats sur 4 , aa-bfps-2: 3 préfère. Juin 186Y aa—}s1 . :00:......,

chemindefer

Vt....cree 8e
prenants. ee=| Ce système d'assurance à encore l'avantage 1

|

war 3 Tu * ag La réparation des meubles causant souvent

|

_— — i — 7) ; x
CIGARETTES INDIENNES . MAGASIN de TIIE ORIENTAL, d'être national, pulsque ce sont des Canadiens ani beancoup de trouble enles faisant transporter à ’ {1 VOUS AVEZ LA VUE COURTE, pro-| os en LOCALES. | M

au Canabls indica, contre l’asthmeetles diverss 238, RUE ST. JOSEPH s'ussurententr'eux, et se dispensent ainsi Q’aller Patelier, parce qualors on risque de les endom- G(R ANDE EXPLOSION curez-vou a. i, | te ol pee Chambly(aussi 6 am)etSi 7.00)...préconisésJusqu'à ceJourcontreoyens ds, Pheer be LAE : verser leur prime en des mains étrangères. mager ou les briser, le soussigné offre au publie ma 4 with é2-VoUS Une paire de SAITO. 40e sue se ce nee ne tu0 000] LUD
s , ;bé que des palhatifs sous louse tes formes,ayant À quelques portes @ LES de ta Rue Guy, L'ailleurs, les compagnies d’ussurances basées de 5e rendre à domicile pour faire ces onvrages. —A La— Lunettes Periscopiques Concaves de Cotreçœur, Varennes et au

pour base In belladone, le stramonium, la nleo- -

|

Bur unautre principe, reconnaisssent excellence

|

On promet satisfaction, vu que l'on wempioiera , UNDERHILL Cote St. Paul etTannnories 0
Uane, Poplum. De éxcentes expériences faites Thés odoriférants de ta nouvelle récolt du système mutuel, et il ne peut y avoir de dau.

|

que les meilleurs matériaux. Cantine de Jos. BEEF, * 1 Ouest........ cars espece ne 10.30]...que esteindien du Bengalepossé aitde N Gu: ; we TOCOME

|

ger que dans Phoprudence ou Pinexpériencedes Le soussigné réfere le public A M.T. D. Hood, VIS-A-VIS L'HOTEL DK VILLE Hivotre vue saflaiblit, ayes une paire de ! Lachineon: = 7:00 sa

Temarquables propriétés contre cette maludte JAPONAIS, GUN ?POWDER, IMPERIAL, administrateurs et de la direction, ce qu’a fort bien

|

fabricant de piano: z à des ouvrage FAVES Le “le DEVILLE. | cprernni ores

|10001.“

*aprairie et St TontonER
ainsi que Contre la Louxnerveuse, la phithysle THÉS ; , nh SON, compris notre Assurance Mutuelle en choisissant de to gereponduntansenas Laitdes ouvrages Lumettes Périscopiques Convexes = Longuel o se Lambert: ‘6.0 Fon
ElaPsDnepeton de voix, les

|

THES de SOULEDUNE des Dirocteurs expérimentés, et qui savent com-

|_

Autres références:—MM. Johu Pratt, Adolphe Lunchlivre, plus an verre de Punch. Le tout d'UNDERHILE. NewGlasgow, Soultau Ré-Vendus en détailsaux prix des ventes en pros, Incut 6viterles inconvénlents et parer aux défec-

|

Roy, Laurent et Laforce, Mme Joyal, ete, Do rs Ole routi, Tortue et Dinde, le tout

|

Les Lunettes el-dessus sont très solgneurement Pointe st, Charlene! q br] 6.00
PASTILLES DIGESTIVES, - aux pris $ 28 gros. Losi quiextstaleut avant 1858. Ajoutons à cette PIERRE GOSSELIN, pourLi ceare, pneu 5 Jt Min. montées avec des Cristaux ou des Vitres de pre- 8 St, Eastache,St Laurent; ÿ

Le actate de Houde et de Magnésie de Burin du 3 ins, Haneurs, et divers articles déticutes, avec| Garantie In prospérité croissante de la société nc- No.85 Rue St, Laurent, aires, ple vix. Café chaud, pain et beurre, 5

|

mitre qualité, préparés et ajustés d’après le sys- LOO... et St, Martin.......... coe] TOON ]; Buisson, ; faminesordinaivesdun magasin d’éplecries de

|

tuelle depuis les quelques années qu’elle existe, Chez M, MÉLOCHE, Orfovre. cents, . tème du Professeur WOLLASTON, etsont recom-| 9.45 Siné SteRoseoie “ gd

Pharmacien, faur£atdel Acudémie Impériale de Pas de fatisses solieiluitons, Venez vous satis.

|

Et NOUS sommes certains d’un succès constant et Montréal, 8 Juin 1869. 175, on vend le Witness À li Cantine de Jos. mandées par les plus éminents Ocutistes de l’Europe “1St, Jean e ac
Cet excellent médicamentest prescrit par l’étite ‘Rire par vous même, mn Marqué pourl'avenir, et celasans augmenterles —— —— -—-—— -——— - —. _. _—. DPusde gêne, mangez à votre gont avant de et de l'Amérique, de préférence à toutes nutres. 8,80 =des médecins contre Je dérangement des fonc- 21 fév M. SGANLAN faux d'assurance qui ne sont guère que ln moltié payer voire compte, Toujours en mains un grand assortiment 1.30 a

desreAntestins wer)TE1e 101100 ÉMIS"

|

de ceux qu’on exige dans les autres sociétés, LOUIS LEMA 8 fev, 7

|

WINSTRUMENTS d’OPTIQUE et de MATH fi- ’ ‘bo ieuses ou donlour. uses, tes renvois de gaz, le von- HABITS PANTAI ONS ET VESTES Le Bureau de la Compagnie est au No, 2, rue St. ; A TT ' PTT mer CRAINEE1 MATIQUE de qualité et. d’unfini supérieurs, PROV. MARITIME of
flement del'estomacet destntestins, les vomissement: Hy AD } Sacrement, + 1 aise] or HN ! i Copies ladresse. | 3 0 S
après les repas, le manque d’ap eut, Pamaigaisse. ALFRED DUMOUCHEL, Confiseur et Patissiea - GRAIN EN ' GRAINES ! GRAIN ES ! P adresse JOHN UNDERHILI. N. Branswick et Isle P. 5. 1.15
ment, lajaunisse, les maladies dufoie et des reins. DE , ; Secrét--Trésorler, Ce

“ maine [reed Halifax, N.-E.............. 1.15 «q
BROADWAY 21 Oct, 1867. aa—43 EN GROS ET EN DÉTAIL JAç GOLULDEN Opticien consultant et Pratique, EAE c

F4 AX A —— ——— —
887, RUE NOTRE-DAME,

|

......[...... Chaque malle pour Ha- : <q

BIROP ET PATE DE SEVE DE PIN MARITIME ? 1 1 1 | 4 po . Ur , i. ’ > a0 Bo
CT PORTE: j

Porte vois le Chs. Alex er € Fils, lifax, d'où se fait l'expédi-
deLagassé, Pharmacien à Bordeaux, LI DEFT PORTE: A GRA (N ES ! GRAINES [ ! No. 565, RUE STE. MARIE, P . . . 22 déc. (Porte voisine de Chs. Alerender & ra ) tion” . l’arrivée des va- à

Employé avec succès dans le traitement de SUL'OPC co ; QU ET AU m — - peurs de New-York, com-
ogtarries,bronchite, hémoptistes, eL les diverse pe et à l'Amér jue —_— , ET AT har acien Chimiste, - Se EE prend celle de T.-Netive, REX >

riodes de la phtiste. POUR La ands v recev , : _- -
¢
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